
Les conversations de Belgrade
pourront avoir d'importantes répercussions dans les pays satellites

Le maréchal Tito.

La Chaux-de-Fonds, le 23 mai 1955.
L'activité extrêmement intense de

l'Union soviétique dans le domaine ex-
térieur provoque de nombreux com-
mentaires et suscite des interprétations
variées. La prochaine visite off iciel le à
Belgrade a notamment fa i t  sensation,
tout en causant certaines inquiétudes
dans quelques pays, où l'on craint de
voir le maréchal Tito rentrer coeur et
âme, armes et bagages, dans le sein de la
famille communiste orchestrée par Mos-
cou. Toutes les voix venant de Belgrade
s'élèvent contre cette interprétation et
la Yougoslavie n'a pas lutté si dure-
ment pour son indépendance pour l'a-
bandonner contre des concessions, si
importantes soient-elles. Les Russes
eux-mêmes savent que la Yougoslavie
ne se laissera plus jamais rabaisser au
niveau d'un Etat vassal. Ils ont fai t
l'expérience que plus la pressi on exer-
cée sur Belgrade était forte , plus le
maréchal était amené à s'appuyer sur
les puissances occidentales. Inverse-
ment, une attitude plus amicale de Mos-

cou engage Tito à se distancer de tout
système d'alliance.

Certains observateurs, américains
surtout, ont estimé que la subite volte-
face soviétique dans la question autri-
chienne était due à la situation très
défavorable qui régnerait à l'intérieur
de l'URSS , notamment dans certains
secteurs de la producti on, au mécon-
tentement qui ne ferait que croître dans
divers Etats satellites et aux charges
écrasantes de l'arme atomique. Cette
explication ne paraît pas s uf f i sante  et
rien n'indique sérieusement que l'Union
soviétique soit au bord de l'abîme, com-
me on cherche à nous le fair e croire.
Les di f f icul tés  intérieures de Moscou
sont en partie connues. La chute de
Malenkov a été prov oquée par les dé-
ficiences dans le domaine agricole et
tout récemment, le maréchal Boulga-
nine a relevé les insuff isan ces consta-
tées dans l'industrie soviétique. Il y en
a d'autres sans doute sur lesquelles les
précisions manquent. C'est ainsi que la
situation exacte dans les pays satelli-
tes continue à être masquée, bien que
le monde extérieur se doute d'un ma-
laise croissant malgré la récente con-
férence de Varsovie , qui a été d'ailleurs
une manifestation destinée à l'étranger
plutôt qu'à renforcer la solidité du bloc
soviétique. Mais tout cela ne just i f i e
pas d'une manière suf f i sante  l'attitude
envers l'Autriche, ni les nouveaux rap-
ports que Moscou tend à établir avec
Belgrade.

Le Titisme n'est plus

une déviation.

Le fai t  que le secrétaire-généra l du
parti communiste russe, M. Kroucht-
chev , fasse partie de la délégation so-
viétique est très important , car il prou-
ve que le gouvernement de Moscou
cherche la réconciliation avec Tito sur
le pla n de l'idéal communiste. C'est
d'ailleurs, semble-t-il, la raison pour
laquelle M . Molotov , qui f u t  l'un des
acteurs russes lors de la rupture de
1948, ne va pas à Belgrade. D' autre part ,
il n'est pas impossible que le maréchal
Tito, qui n'a jamais renié son idéal
communiste, mais condamné sa dé for-
mation par le Kominform, désire lui-
même une réconciliation avec Moscou ,
dans les conditions qu 'il n'a pas man-
qué ou qu'il ne manquera pa s de faire
connaître.
(Suite page 2.) Pierre GIRARD.

Les irauaiiH de correction
de l'Areuse

PLUS DE FRASQUES !

sont termines dans le secteur
fleurisan

De notre correspondant de Fleurier :
On se rappelle encore, lors des crues

de décembre 1954 et janvier de cette
année, tous les dégâts qui avaient été
causés aux berges de l'Areuse récalci-
trante, depuis la digue jusqu 'au deuxiè-
me batardeau en amont. Empierre-
ments, murs, arbres et chemins, après
avoir subi des assauts tumultueux,
avaient disparu dans les flots. « A quel-
que chose malheur est bon » dit un
adage. Ces retours de fortune ont ain-
si permis de constater les points fai-
bles des travaux exécutés au cours de
l'été et de l'automne derniers. Les tech-
niciens ont pu se rendre compte, com-
me nous l'avons dit souvent dans ce
journ al, qu 'il n'y avait plus à tergiver-
ser, mais qu'au contraire il fallait éle-
ver des murs en béton , si l'on voulait
éviter une répétition de ce qui s'était
passé par deux fois déjà. On y est en-
fin arrivé.

Dès le premier printemps, les travaux
ont repris dans le secteur fleurisan, et
ont été poussés à un rythme accéléré ,
puisque certains soirs les ouvriers
étaient encore à pied d'oeuvre à 19 ou
20 heures. Ils ont été favorisés par un
temps clément et surtout par les basses
eaux. En premier lieu deux poutrelles
en fer ont été installées sur le Fleurier ,
à l'ouest de la passerelle. Elles reçurent
des traverses et plateaux en bois , for-
mant ainsi un petit pont destiné au
passage des camions et machines se di-
rigeant sur la rive droite. De ce côté-là ,
sur environ 80 m. de long et 3 m. de
large, la t rre a été relevée dans le
champ de . '. A. Perret , afin d'y établir
un chemin empierré.

(Voir suite page 2.)

Les autorités de Leysin et la Société
de développement de cette station
s'inquiètent fort de l'avenir. Cela res-
sort nettement d'un mémoire établi
par M. Frédéric Tissot, président du
Syndicat d'initiative de Leysin, station
dont le développement fut extrêmement
rapide. *

Ce fut en 1890 que se construisit le
premier sanatorium. Dès lors, la sta-
tion est restée essentiellement médicale.
Depuis 1931, aucun nouvel établisse-
ment ne fut construit, mais le nombre
des lits de clinique a augmenté de cinq
cents. En 1954, le nombre des lits oc-
cupés fut de 2229, et 1050 restèrent
inoccupés. Leysin accuse un très net
recul des nuitées d'hôtes suisses. Ce
phénomène est dû à l'incontestable ré-
gression de la tuberculose. La morta-
lité tuberculeuse, tant en Suisse qu'à
l'étranger, diminue en effet dans de
telles proportions, qu 'elle est dépassée
actuellement par celle de la plupart des
autres maladies. Le problème est de sa-
voir la ligne de conduite que Leysin
devra adopter dès maintenant. Deux
possibilités s'offrent : soit adapter la
station et une partie de ses établisse-
ments au traitement d'autres affec-
tions que la tuberculose. A cet égard ,
le professeur Walthard estime qu 'il y
aurait lieu de changer le nom de Ley-
sin en raison de « l'étiquette tubercu-
leuse » qui est attachée à ce nom. Soit
créer, sous une dénomination nouvelle,
une région de sports d'été et d'hiver
Les deux solutions pourraient se com-
pléter.

Leysin
changera-t-il de nom?

Toxicomanie généralisée en Allemagne occidentale
Américains et Allemands se droguent de plus en plus

(Corr. part, de * L'Impartial *)

Bonn, le 23 mai
Il faut croire que les travailleurs

acharnés, surtout lorsque l'action de-
vient chez eux une véritable obses-
sion, ont une tendance particulière à
se droguer. La recherche des « stimu-
lants » destinés à procurer un rende-
ment maximum les conduit très sou-
vent aux stupéfiants. C'est ainsi qu'au
moment même où en France, en Italie
et dans les pays nordiques de notre
continent, le nombre des toxicomanes
diminue d'année en année, surtout
depuis 1950, aux Etats-Unis et en Alle-
magne, c'est-à-dire dans des pays où

la course contre la montre est une
sorte de passion nationale, leurs ex-
ploits et méfaits deviennent de plus
en plus fréquents.

Un nom poétique, mais...
En voici un exemple : dans une mo-

deste ville bavaroise, la police vient de
mettre la main sur une importante
organisation d'importateurs et de pro-
fiteurs de différents alcaloïdes, dont
les chefs recrutaient leurs adeptes par
des petites annonces publiées dans les
journaux les plus lus. Leur centre se
trouvait à Rosenheim, dont le nom
romantique signifie « abri des roses ».
Pourtant, à la place des senteurs des
fleurs, c'était surtout les extraits des
feuilles du chanvre indien qu 'ils hu-
maient et ingurgitaient. Il a suffi d'une
petite erreur d'écriture pour que M.
Erich Witt , Directeur et principal con-
sommateur de la bande, attire l'atten-
tion et éveille es soupçons du pharma-
cien de Rosenheim. En effet , M. Witt ,
après avoir fait voler par ses accolytes
des centaines de feuilles d'ordonnances
dans les cabinets des médecins, les
avait remplies lui-même, en prescri-
vant des doses importantes de cocaï-
ne, de morphine ou d'héroïne.

(Voir suite page 2.)

Il faut sauver le château de Stockalper l
La plus importante construction faite par un particulier en Suisse

Les tours Gaspar, Melchior et Balthasar (les trois rois mages) dénotent une
influence orientale.

(Corr part , de « L'Impartial *)
Brigue, le 23 mai.

Blottie au pied de hautes montagnes,
située à l'extrémité de la longue vallée
du Rhône, la ville de Brigue attire le
regard par la masse imposante du
château de Stockalper dont les tours
à la silhouette méridionale font son-
ger dans ce paysage alpestre à l'ap-
proche de pays au ciel clair. Le Sim-
plon, en effet, est la porte ouverte sur
le Sud et l'historique château en est
la sentinelle avancée.

C'est dire la place que tient le châ-
teau de Stockalper dans l'histoire de
la cité. U en constitue le centre, comme
la vie à la fois fantasque et fastueuse
de ce Kaspar Jodok Stockalper vom
Thurm qui le fit construire entre 1658
et 1678. Qu'on songe qu 'il représentait
alors la plus importante construction
réalisée par un particulier sur le terri-
toire de la Confédération. Aussi est-il
compréhensible que la commune de
Brigue tienne à conserver ce témoin de

son histoire et en fasse l'acquisition il y
a quelques années. Mais c'est une
lourde charge pour une petite ville de
4500 habitants qui ne compte pas de
gros contribuables. Et à la dépense de
460.000 fr. s'ajoute, aujourd'hui, une
restauration indispensable dont le
coût est devisé à 600.000 francs au mi-
nimum. Et encore, la rénovation et l'a-
ménagement des salles et des apparte-
ments coûteront autant, si ce n'est
plus, que la remise en état de l'exté-
rieur. La Confédération et le canton
du Valais ne pouvant assurer que des
subsides modestes, un appel est adressé
au peuple suisse, afin qu'il contribue
à cette oeuvre qu 'il est permis de qua-
lifier d'intérêt national. La commune
de Brigue ne serait pas opposée à l'idée
de transférer ses droits de propriété
sur le château à une fondation suisse,
à charge pour celle-ci de mener à chef
la rénovation de l'immeuble, de l'en-
tretenir une fois restauré et de l'af-
fecter à des usages appropriés.

La cour aux arcades.

m PASSANT
On a nomme l'autre jour au Palais fé-

déral quatre nouveaux chefs de la Division
du Commerce.

Or savez-vous combien de Romands U y
avait parmi eux ?

Un?
Un demi ?
Un quart ?
Un dixième ?
Hélas ! Pas le moindre !
Ils venaient tous d'Aarwangen, de Sigrls-

wil, de Stallikon, de Zurich, mais aucun
de ce côté infortuné de la Sarine où l'on
ne « dégotte » que des fonctionnaires dits
de 2me ou de 3me ordre, et où l'on ne son-
gera jamais à découvrir une capacité digne
d'une promotion. Au surplus, avez-vous déjà
vu un Romand qui comprenne quelque
chose à l'Economie publique et au Com-
merce ? II y avait bien notre ami le Dr
Péquignot, qui durant de longues années et
sous quatre conseillers fédéraux différents,
rendit au pays les plus éminents services.
Mais c'était là l'exception qui confirme la
règle et qui mérite d'être vengée au siècle
des siècles. Depuis, on en est revenu dans
ce Département comme dans les autres à
la règle de l'ostracisme pur et simple vis-
à-vis de tout ce qui aurait, ne fût-ce que
l'apparence, d'être Romand. Le fait est que
dans l'état-major de M. Streuli, le chef de
la division, ses vice-directeurs, les délégués
aux accords commerciaux et les quatre
chefs de subdivision seront tous alémani-
ques.

Ah ! où sont les heureux temps où l'on
n'entendait encore de temps à autre l'ac-
cent valaisan au Département des chemins
de fer et l'accent tessinois au Département
politique ?

Maintenant la Romandie ne fournit plus
à l'Administration fédérale qu'une humble
piétaille, rigoureusement contrôlée et sur-
veillée par les « feldwebel » des divisions,
subdivisions et autres sous-sections de la
haute direction...

— Ach ! à quoi bon nommer un de ces
Welsches légers qui ne sont pas « grtind-
lich » pour un sou et prennent tout à la
rigolade ?

Bien entendu la quadruple nomination
de Berne, dans laquelle ne figure une fois
de plus aucun Romand, cause un émoi sé-
rieux dans la presse et dans le Landerneau
administratif. On trouve ça fort de tabac et
l'on proteste...

Mais a-t-on déjà vu une protestation
romande servir dans ce domaine à quelque
chose ?

— Bientôt, m'a dit le taupier, à part MM.
Petitpierre et Chaudet, personne n'osera
plus parler le français durant les heures de
service, sans perdre toute chance à l'avan-
cement et toute considération dans l'esprit
des hautes personalités qui prononcent le
« ja » ou le « nein » sous la Coupole !

Le père Piquerez.
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Toto raisonne !
Dans la petite sacristie qu'embau-

ment les roses et les oeillets de la cour
voisine, le bon vieux curé interroge ses
futurs premiers communiants. Tous
font de visibles efforts pour bien ré-
pondre, mais ils hésitent, balbutient ,
s'embrouillent.

Seul Toto Lamuche, un petit dé-
brouillard , trouve toujours une réponse
aux questions les plus difficiles.

— Voyons, mon enfant, lui demanda
le prêtre, combien il y a-t-il de sacre-
ments ?

— N'y en a plus, Monsieur le curé.
— Comment il n'y en a plus ? Que

signifie cette mauvaise plaisanterie ?
— Non, Mossieu l'curé , not' voisin a

reçu les derniers ce matin !

Echos



Les conversations de Belgrade
pourront avoir d'Importantes répercussions dans les pays satellites

(Suite et fin) I

Réconciliation ne veut toutefois pas
dire sujétion et le titisme ne serait plus I
une déviation , mais un précédent qui
pourrait avoir des conséquences ail-
leurs. Le problème du neutralisme en
sera le second , étant bien entendu qu'il
ne faut  pas attendre de Tito qu'il pren-
ne des engagements dépassan t le cadre
de l'indépendance de son pays . Selon
toute vraisemblance, Moscou ne leur
demandera rien de pareil et le chef du
gouvernement de Belgrade connaît su f -
fisamment la situation et ses parte-
naires moscovites pou r ne pas se laisser
duper.

Rapprochement avec les satellites ?

Les résultats des prochains entre-
tiens, s'ils sont positifs , ne laisseront
pas indifférents les Etats satellites et
pourraient avoir d'intéressantes réper-
cussions. L'on s'attend déjà à ce que le
gouvernement de Prague cherche après
l'entrevue de Belgrade, à normaliser ses
e f f o r t s  avec la Yougoslavie.

D'autre part , la situation intérieure
en Bulgarie laisse for t  à désirer, les
dirigeants du pay s n'étant pa s parve-

nus à s'assurer l'appui intégral des pay-
sans, qui sont le fondement de la vie
politique et économique du pays , ni à
obtenir la collaboration de ceux qui
ne sont pas inscrits au parti commu-
niste bulgare. Un article paru en mars
dernier dans un organe of f ic ie l  décla-
rait notamment : « Il est inconcevable
de pouvoir fair e prospérer le pays avec
succès sans la collaboration des larges
masses du peuple , communistes, agra-
riens et sans parti. Dans l'étape où
nous nous trouvons, il est nécessaire
d'inclure les sans parti dans le gouver-
nement si l'on veut mener à bonne f i n
tous les object i fs  économiques, sociaux
et culturels. »

Après la visite of f ic ie l le  soviétique à
Belgrade , Sof ia  envisagera peut-être ,
elle aussi , de modifier certains aspects
de sa politique intérieure et pourra
être amenée à rechercher un rappro-
chement avec Belgrade.

Enfin , tous les pays satellites ne se-
ront-ils pas tentés un j our de « norma-
liser » en toute indépendance leurs
relations avec Moscou ? La Yougoslavie
du maréchal Tito pourrai t bien devenir
une tentation pour certains d' entre eux.

Pierre GIRARD .

Les traira de correction
de l'Areuse

PLUS DE FRASQUES !

sont termines dans le secteur
fleurisan

(Suite et f i n )

Le travail des camions
Un nombre incalculable de camions

a amené du gravier pour les chemins,
des blocs de pierre de toutes dimen-
sions pour les murs, ou le lit de la ri-
vière, afin d'éviter la formation de
nouveaux gouffres. D'autres arbres que
ceux minés par l'élément liquide ont
disparu pour le besoins de la cause.

Depuis le batardeau du haut, jusqu 'à
la passerelle du Fleurier, en contour-
nant la pointe sise au confluent des
deux cours d'eau, il a été établi un so-
cle en béton, se mariant, si l'on peut
dire, avec de grosses pierres jetée s dans
le lit de l'Areuse, tandis que du côté
du Fleurier, on y posait des sacs de
pierre, en fil de fer galvanisé. Sur ce
socle était monté un échaufaudage des-
tiné à y recevoir du béton , dans lequel
était encastrées des pierres taillées,
formant ainsi un rempart solide et à
toute épreuve, espérons-le du moins.
Le batardeau du haut n'a pas été tou-
ché puisqu'il . a résisté à tous les as-
sauts. Celui du milieu, jumelé, dont la
partie inférieure avait cédé, a vu sa
partie supérieure renforcée par des
palplanches, (planches en fer) enchâs-
sées au moyen du marteau à air com-
primé, ainsi que par du ciment coulé
entre ces dernières et le batardeau.
Un troisième batardeau a été installé
à la hauteur de la pointe séparant les
deux rivières. Il est constitué de sacs
de pierre, retenus par des pieux, qui
ont également été utilisés pour renfor-
cer la base du mur se situant entre le
Fleurier et la digue .

L'élimination d'un risque
On a fait la constatation que par les

basses eaux, il y avait des risques pour
que l'Areuse ne soit plus alimentée, par
la digue régulatrice. Pour remédier à
cet état de choses, le petit batardeau
se trouvant en aval de la digue a été
surélevé, ayant pour conséquence di-
recte d'élever le niveau d'eau. Sur la
rive gauche, ayant moins souffert ,
parce que moins exposée au courant ,
ce n'est que sur une certaine distance,
qu'un socle en béton a été construit ,
le reste étant constitué de murs à sec.

Ces derniers jours, une petite pelle
mécanique a remis en état les lieux,
c'est-à-dire enlevé le gravier, remit
la terre en place, comblé les vides der-
rière les murs, tandis que des ouvriers
s'affairaient à niveler le terrain, les
berges, au déménagement du maté-
riel et au démontage de certains bar-
raquements.

D'ici quelques jours tout aura dis-
paru, et ce coin de chez nous aura re-
vêtu un nouvel aspect, qui ne fera
malheureusement pas oublier l'ancien

Mais que veut-on, il faut savoir quel-
quefois, se plier aux exigences que ré-
clame la nature.

Disons pour terminer qu 'une nouvelle
courbe a été donnée au grand contour
de l'Areuse, permettant ainsi une éva-
cuation plus rapide dans le canal, et
que lorsque la passerelle prévue, sera
installé sur ce dernier où les piliers
l'attendent déjà , à la même place
qu'auparavant, nous aurons ainsi vécu
une transformation complète de cette
Areuse, qui depuis des années, à tout
moment, nous gratifiait de ses fras-
ques.

le Fait
Notre feuilleton Illustré

Cop oy Opéra Mund)
et Cosmor -s.

Chronique jurassienne
Mort accidentelle

d'un industriel biennois
asphyxié dans son garage
(Corr.) — Un accident s'est produit

jeudi dans l'après-midi, au domicile de
M. Georges Brandt, fabricant à Bienne,
bien connu dans les milieux horlogers
suisses. Ayant vraisemblablement voulu
sortir sa voiture, il omit d'ouvrir de
suite la porte et, ayant mis le moteur
en marche, des gaz s'échappèrent et
asphyxièrent M. Brandt resté dans le
garage. Sa femme, ne le voyant pas
revenir, se rendit dans le garage et
constata avec stupeur que son mari
gisait inanimé. Elle alerta immédiate-
ment un médecin, mais celui-ci ne put
que constater le décès.

Nous présentons à la famille de M.
Brandt nos condoléances les plus sin-
cères.

Un gigantesque incendie
à Bienne

(Corr.) — Un gigantesque incendie
s'est déclaré dans la soirée de vendredi ,
peu après 17 heures, dans un bâtiment
des Tréfileries à Baujean. Lorsque les
premiers secours, alertés, se rendirent
sur les lieux, de grandes flammes s'éle-
vaient déjà dans le ciel. De nombreu-
ses sections des pompiers de la ville
furent rapidement sur les lieux et de
nombreuses lances furent mises en ac-
tion. De violentes détonations jaillis-
saient des flammes, des bidons d'huile
entreposés dans un atelier ayant été un
aliment facile. Pendant plus de 3 heu-
res, les pompiers luttèrent avec éner-
gie afin de préserver les bâtiments
attenants. Vers 20 heures, le feu avait
été circonscrit, mais il ne restait que
des poutres calcinées de cette aile de
bâtiment des Tréfileries.

On ne peut encore articuler un chif-
fre concernant' les dommages, mais les
dégâts sont considérables. On ignore
pour l'instant comment le feu a pris
naissance ; mais l'enquête en cours le
déterminera.

De nombreux curieux se sont dépla-
cés à Boujean, mais grâce à un service
d'ordre parfait de la police locale , on
n'eut aucun accident à déplorer et les
pompiers effectuèrent leur travail dans
les meilleures conditions possibles.

Toxicomanie généralisée en Allemagne occidentale
Américains et Allemands se droguent de plus en plus

(Suite et f i n )

Pour se procurer ces imprimés, Witt
avait recruté une vingtaine de jeunes
gens, qu 'il allait peu à peu « dresser »
pour ses fins, en leur administrant
des piqûres des différentes drogues ,
jusqu'à ce qu'ils deviennent des « habi-
tués » et par conséquent des instru-
ments dociles entre ses mains. Il les
avait envoyés chez les praticiens des
villes environnantes, où ils devaient
présenter aux docteurs des « symptô-
mes extraordinaires », en se plaignant
de toutes sortes de maladies, que les
médecins n'arrivaient évidemment pas
à diagnostiquer. Or, c'est pendant que
les toubibs s'occupaient de l'analyse
de leurs sécrétions, que les malandrins
s'étaient appropriés des formulaires
d'ordonnance et des imprimés dont
leur « patron » avait besoin.

Cigarettes au kif...
Les membres de la bande de Witt se

rendaient souvent à Regensbourg, ville
située sur le Danube, dont le port hé-
berge de nombreux chalands de pas-
sage. Ils s'étaient procurés ainsi , par
l'entremise des équipages des bateaux
étrangers , de la morphine, de l'héroïne

et des cigarettes à la marihouana et
de kif. Ils faisaient de ces drogues un
commerce très lucratif , d'autant plus
que le contrôle de l'Etat s'étant ren-
forcé, la « marchandise » devient plus
rare et plus coûteuse. La lutte inter-
nationale contre les stupéfiants rend
la tâche des criminels plus ardue. Quoi-
qu'il en soit, alors que les cigarettes au
kif se vendent en France (où les ama-
teurs se font rares) 50 à 100 fr. (et
au Canada 500 fr.) les collaborateurs
de M. Witt les avaient écoulées à 2
ou à 3 DM, c'est-à-dire au prix moyen
de 250 fr., ce qui leur assurait un bé-
néfice plus qu '« honorable ».

En ce qui concerne les produits phar-
maceutiques, ils préféraient surtout
ceux qui , parmi les sédatifs ou sopo-
rifiques, procurent une sorte de
« transe de nirvana », ou état de demi-
conscience. Ils prétendaient que grâce
à ces remèdes comme par exemple
l'eukodal ou le polamidon, ils accom-
plissaient leurs tâches avec une faci-
lité telle qu 'elles leur apparaissaient
comme un «jeu d'enfant ». La police
bavaroise dira si le crime de M. Witt
ne dépasse pas les bornes de « détour-
nement de mineurs » et de vol orga-
nisé...

Le messager boiteux de Vevey
et la colonie neuchâteloise de Vevey-Montreux

visitent le canton de Neuchâtel

Vevey prépare sa Fête des Vignerons...
Depuis 1797, année de la première Fête des Vignerons , Vevey organise cette
grande et traditionnelle f ê t e  qui attire des visiteurs du monde entier. Pour
la Fête de 1955 , on construit un amphithéâtre capable de contenir 16,000 per-
sonnes (notre photo) . Le spectacle se donnera sur une arène elliptique de¦ - 110 sur 140 mètres.

Dimanche matin, une cohorte de près
de cent Neuchâtelois de Vevey-Mon-
treux, conduite par M. Alexis Bengue-
rel, président, et son ancien président
Roger Martin , vieux Chaux-de-Fon-
nier s'il en fut , atterrissait au Château
de Neuchâtel , emmenant avec elle le
Messager boiteux Samuel Burnand , vé-
nérable vieillard à barbe blanche et à
jambe de bois, ancien champion de
marche devenu unijambiste à la suite
d'un accident, qui venait remettre aux
Neuchâtelois le message de l'abbé-pré-
sident de la confrérie des Vignerons
David Dénéréaz. Elle fut reçue par le
chancelier Porchat, qui sut trouver les
mots qu 'il fallait pour exprimer la con-
fraternité des vignerons neuchâtelois
avec ceux , en général plus heureux, du
Pays de Vaud.

Poursuivant son voyage, elle toucha
Le Locle, où le conseiller communal
Tinguely l'accueillit à l'Hôtel de Ville ,
puis aux Brenets, enfin au Chalet Hei-
melig, où une collation lui fut servie.
A dix-neuf heures, le Messager boiteux,
en habit de messager du dix-huitième
siècle, déambulait le long de l'avenue
Léopold-Robert , remettant aux prome-
neurs étonnés et ravis le prospectus-
programme de la Fête des Vignerons de
cette année. Nos hôtes — pour les trois-
quarts des montagnards établis sur les
rives du bleu Léman — furent ravis de

se voir reçus a l'Hôtel de Ville, par le
maire de La Chaux-de-Fonds, M. Gas-
ton Schelling, revenu tout exprès pour
la circonstance et, si nous osons nous
exprimer ainsi, en quatrième vitesse,
car il avait été averti in extremis de
l'arrivée de nos compatriotes.

Il les salua avec sa cordialité coutu-
mière , remerciant le Messager boîteux
du don qu'il faisait du message armo-
rié de la Confrérie des Vignerons ve-
veysans. Il leur expliqua avec humour
la tapisserie de Loewer qui orne notre
salle des mariages, et dit le plaisir des
Chaux-de-Fonniers de voir l'attache-
ment que les Neuchâtelois manifestent
à leurs montagnes. M. Alexis Bengue-
rel répondit en termes chaleureux, ex-
primant l'agrément que ses camarades
et lui-même avaient trouvé à cette ex-
cursion. On but le verre de l'amitié à
l'Ancien Stand; d'anciens amis renouè-
rent connaissance ; de vieux choraliens
et « armes-réuniens » retrouvèrent de
vieux souvenirs, disant leur admiration
pour les multiples réalisations de la
Métropole de l'horlogerie ces dernières
années.

Bref , rencontre pleine d agrément,
qui maintient les liens entre compatrio-
tes : nos hôtes reprirent le chemin du
Léman en car, charmés du bon accueil
qu'ils avaient reçu dans les Montagnes
neuchâteloises. N.

Giironiflos rasiieieîse
Mildiou

Les pluies du 17 mai ont été assez
abondantes et la température assez
élevée pour permettre une infection
primaire du mildiou de la vigne. Des
infections secondaires pourront se pro-
duire à partir du 30 mai , dès que tom-
bera une pluie suffisante.

Pour protéger la vigne contre ces in-
fections secondaires, il est recomman-
dé d'effectuer un premier traitement
dès le jeudi 26 mai, au moyen de bouil-
lies cupriques ou de bouillies à base de
produits organiques de synthèse, re-
commandées par les Stations d'essais
viticoles.

Bevaix
Un grave accident à l'entrée

du village
(Corr.) — Un grave accident est

survenu samedi soir à l'entrée du vil-
lage de Bevaix : Deux motocyclettes
neuchâteloises roulant en sens inverse,
sont entrées en collision. La passa-
gère du siège arrière d'une des ma-
chines, Mme Berthe Colomb, de Peseux,
qui se trouvait derrière son mari, a été
projetée sur le sol et a subi une très
forte commotion. Elle souffre en outre
de diverses contusions et a été con-
duite à l'hôpital des Cadolles par les
soins de la police de Neuchâtel. Les
deux véhicules ont subi de gros dégâts.

YC&d'w QA tôféfliffusioii
Lundi 23 mai

Sottens : 7.00 Gymnastique. 7.10 Au-
bade. 7.15 Informations. 7.20 Bonjour en
musique. 11.00 Emission d'ensemble.
11.45 Vies intimes. 11.55 La pianiste
américaine Ida Krehm . 12.15 Sous le
soleil d'Italie. 12.44 Signal horaire. In-
formations. 12.55 De tout et de rien.
13.05 Le catalogue des nouveautés. 13.20
Oeuvres de Mozart. 13.40 Une œuvre peu
connue. 16.30 Compositeurs suisses.
17.00 Le feuilleton de Radio-Genève.
17.20 Musique ancienne. 17.50 Musique
du monde. 18.15 Rendez-vous à Genève.
18.40 Trio. 18.50 Micro-partout. 19.08
Le Tour cycliste d'Italie. 19.15 Informa-
tions. 19.25 Instants du monde. 19.40
Mélodiana. 20.00 Maigret et la jeune
bonne. 21.00 La chasse aux bobards.
21.15 Rencontre à Marakech. 22.30 In-
formations. 22.35 Le banc d'essai.

Beromùnster : 6.15 Informations. 6.20
Gymnastique. 6.30 Disques. 7.00 Infor-
mations. 7.05 Disques. 11.00 Emission
d'ensemble. 12.15 Disques. 12.29 Signal
horaire. Informations. 12.40 Concert.
13.15 Disques. 13.30 Piano. 14.00 Recet-
tes et conseils. 14.30 Emission radiosco-
laire. 16.30 Musique légère. 17.00 Petite
Elégie. 17.05 Chants. 17.30 Jeu 18.00
Violon et clavecin. 18.20 Radio-Orches-
tre. 19.00 Causerie. 19.20 Communiqués.
Tour cycliste d'Italie. 19.30 Informa-
tions. Echo du temps. 20.00 Concert.
21.00 Boîte aux lettres. 21.15 Orchestre
de chambre. 22.05 Cinq nocturnes. 22.15
Informations. 22.20 Pour les Suisses à
l'étranger. 22.30 Septuor , P. Mieg.

Mardi 24 mai
Sottens : 7.00 Bonjour ! 7.15 Informa-

tions. 7.20 Disques. 11.00 Emission d'en-
semble. 12.15 Le discothèque du cu-
rieux. 12.30 Carrefour. 12.44 Signal
horaire. Informations. 12.55 Disques
13.00 Mardi , les gars ! 13.05 Les varié-
tés du mardi. 13.30 Mus. de chambre
13.55 Trois mélodies. 16.30 Musique sym-
phonique. 17.10 Musique d'opérette.
17.30 Les entretiens de Radio-Lausan-
ne. 17.50 Menuet. 18.00 Causerie. 18.10
Disques. 18.30 Cinémagazine. 18.50 Le
micro dans la vie. 19.08 Le Tour cyclis-
te d'Italie. 19.13 L'heure. Informations.
19.25 Le miroir du temps. 19.45 Disques.
19.50 Le forum de Radio-Lausanne. 20.1
Airs du temps. 20.30 Pièce (La vie est
belle). 22.15 Echos de Paris. 22.30 In-
formations. 22.35 Le cabaret des ondes.

Beromùnster : 6.15 Informations. 6.20
Gymnastique. 6.30 Disques. 7.00 Infor-
mations. 7.05 Disques. 10.15 Pièces pour
luth. 10.20 Emission radioscolaire. 10.50
Chants. 11.00 Emission d'ensemble. 12.15
De nouveaux disques. 12.29 Signal ho-
raire. Informations. 12.40 Concert . 13.00
Chronique. 13.15 Concert. 14.00 Poèmes.
16.30 Mélodies d'opérettes. 17.30 Cause-
rie. 18.00 Disques. 18.10 Rencontre des
Tziganes. 18.30 Ensemble champêtre.
18.50 Causerie. 19.05 Clarinette. 19.20
Communiqués. 19.30 Informat. Echo du
temps. 20.00 Concert symphonique. 21.30
Le Parnasse, magasine. 22.15 Informa-
tion. 22.20 Musique récréative.

j ^Moutarde
Thorrçy

dans son
t "tube,

i économique



LA MANUFACTURE
DE PENDULETTES ET REVEILS
ARTHUR IMHOF
à La Chaux-de-Fonds,
demande

ouvrières
qualifiées

pour travaux d'emboîtages et de
terminaison sur réveils
et pendulettes.
S'adresser au bureau de fabrica-
tion, rue du Pont 14.

V J
NOUS ENGAGEONS :

Electricien - mécanicien
pour installation générale
et équipement de machines.

Mécaniciens pies
ACIERA S. A.
FABRIQUE DE MACHINES

LE LOCLE

Commune de Buttes
LA COMMUNE DE BUTTES met au

concours le poste de

garde - police
cantonnier communal

l Entrée en fonction : ler juillet 1955.
Les postulants doivent être âgés au ma-

ximum de 30 ans.
Ils peuvent prendre connaissance du

! cahier des charges au Bureau communal.
Adresser offres écrites au Conseil com-

munal sous pli fermé, portant mention
«postulation» jusqu'au 28 mai 1955 à midi.
Prière de joindre les copies de certificats.

Buttes, le 17 mai 1955.
Conseil communal.

] LA CHAUX-DE-FONDS Mardi 24 mai à 2D h. 30 SALIE DE L'ANCIEN STAND | \

j Entrée gratuite contre remise d'emballages, à la célèbre revue il
RAOIOPHONIQUE FRANÇAISE 1955 |

Plonm Plonm Tra-la-La
Programme sensationnel Nombreux prix

Location gratuite contre emballages chez :
Mme Girard, tabacs, av. Léopold-Robert 68 j

« Consultez les affiches chez les détaillants j

Coop. d'habitation S O O O R O IR

Jr\ La \àf %m* t l\ dans immeubles modernes
RUE DU LOCLE 10 — 1 logement de 4 pièces, rez-de-
chaussée, de suite ou pour époque à convenir.

RUE DU LOCLE 12 — 2 logements de 3 pièces avec
grande loggia pour le 31 octobre à midi.

Chauffage central général. Eau chaude. Lessiveries modernes, Grand jardin
Ecrire à Case postale 11 183.

Fabriaues
N0VAD0

DÉPARTEMENT

ÉBAUCHES

engageraient

jeunes
filles

pour mise au courant

Se présenter Serre 116

Importante entreprise
commerciale cherche un

CHEF
de bureau

actif, dynamique, organisateur,
capable de diriger le personnel.
Age 25 à 35 ans.
Place stable. ,

Adresser offres manuscrites
avec curriculum vitae,
en joignant copies de certificats,
sous chiffre K. F. 10862,
au bureau de L'Impartial.

Le Porte-Echappement Universel S. A.
engagerait immédiatement quelques

jeunes

ouvrières
pour différents travaux. — Se présen-
ter au Bureau de fabrication, 150, rue
Numa-Droz, de 11 à 12 heures ou de 17
à 18 heures.

I
Choisir l'une ou l'autre, c'est touj ours bien choisir! I Shdl x"100 Motor 0il réunît toutes les ProPriétés <v*

• permettent un rendement optimal du moteur • protègent contre la
A la gamme bien connue des huiles Shell X-100 est venue s'ajouter corrosion • préviennent les dégâts mécaniques • empêchent la forma-
depuis peu l'huile «toutes saisons» . Que vous adoptiez cette nouvelle tion de dépôts résiduels • assurent le libre jeu des segments de pistons.
huile pour toute l'année ou que vous préfériez le type normal, vous
jouirez avec Shell X-100 Motor Ou d'une marge constante de sécurité, Quelles que puissent être les exigences demandées à un lubrifiant
bannissant tout risque de lubrification insuffisante même dans les con- pour moteur d'automobile par le constructeur ou le conducteur —
ditions extrêmes d'exp loitation ou de climat. Shell X-100 y pourvoira !

Shell X-100 Motor Oil est entièrement adaptée à toutes les saisons

f >

f ĴZp  ̂ CUISINIERES
K -L» u'^i~ï| électriques ou à gaz

_^̂ JI - Choix immense dans tous 
les 

modèles

|. j  depuis Fr. 276.- avec 3 feux et 1 four
b [--h^—""**" Facilités de paiement , depuis Fr. 20.-

% * '¦¦ '• «z^ÊiSS  ̂v parmols. -Pas de formalités tracassières.

k̂. i^mmmWL Echangez votre vieil appareil contre une
ĝm~**MÊ&Êmm*

m'̂  cuisinière moderne.

nous payons pour uotre ancienne cuisinière
jusqu'à Fr. 100.-
en cas d'achat d'une cuisinière moderne,
électrique ou à gaz,

— Sans engagement , visitez notre exposition —

Aux Galeries Ménagères
¦•arc 43 LA CHAUX-DE-FONDS Tél. 2 77 22
— La maison spécialisée qui défend vos intérêts —

Automobiles d'occasion
FORD VEDETTE 1951, 8 cyl. 12 CV. Belle limousine
5-6 places. Peinture et intérieur neufs. Moteur re-
visé. Garantie 3 mois.
STATION WAGON NASH RAMBLER 16 CV. Mod.
1954. Peu roulé. Superbe voiture très soignée. 2
portes latérales, double porte arrière, intérieur
transformable pour 450 kg. de marchandises. Cli-
matisation, radio, Overdrive. Couleur grise. 4 pneus
neufs.
PEUGEOT 202 limousine 4 places, couleur noire,
modèle de luxe très soigné, 4 portes, pistons neufs.
Bas prix.
PEUGEOT 202 Cabriolet. Moteur revisé. Bas prix.
MORRIS 12 CV, grande limousine, 4 portes, mo-
dèle 1949, Fr. 1900.—.

GARAGE DU LITTORAL, NEUCHATEL
(début de la nouvelle route des Falaises)

Tél. (038) 5.26.38.



HORLOGERS
qualifiés

ayant plusieurs années d'expérience,
seraient engagés tout de suite par

O M E G A
Faire offres détaillées à OMEGA, Ser-
vice du Personnel, Bienne.

a^»»»»»»»»»»»»»»»»»»»»»»»»»»»»»»»»»»»»»»»»»»»»»»»»»»»»»»»».»»»»»»»̂ ^

Italienne
est cherchée pour début
juin , pour aider au mé-
nage et au café. Faire
offres sous chiffre A. G.
10827 au bureau de L'Im-
partial.

QUI GARDERAIT gar-
çon de 2V'2 ans chaque

jour de 8 à ll et de 14 à
18 heures, sauf les same-
di et dimanche. — Ecrire
sous chifre G. J. 10897, au
bureau de L'Impartial ou
tél. 2 84 52. 
LOGEMENT 2 pièces et
cuisine, dépendances, à
louer fin juin. — S'adres-
ser Fritz-Courvoisier 29 b
au pignon.

TERiNAGES
Grande maison ayant tout l'outillage moderne

cherche à entrer en relations avec grossiste ou fa-
brique pouvant assurer 3 à 4000 pièces par mois
dans les calibres 5 lignes jusqu 'à 13 lignes, calen-
driers, automatiques, montres réveil, pièces sim-
ples, réglages plats, point d'attache ou Breguet, une
ou deux positions, travail soigné et qualité amélio-
rée. Notre production mensuelle : 14 000 pièces.
Livraisons rapides. Adresser les offres sous chiffre
W. X. 10950 au bureau de l'impartial.

Le 29 mal 1955

Grand voyage surprise
de Pentecôte

par train léger spécial avec haut-parleurs
et wagons-restaurants

Départ : 6 h. 00 Retour : 22 h. 06

Prix du voyage, Inclus r» OC
dîner au wagon restaurant ff | m Owa~"

Programmes et inscriptions chez :

^̂ ^̂  ̂(\
l̂ OYAGES 

ET î
s> Ê̂0Ŵ̂sà&  ̂ *̂ TRANSPORTS S.A.

/£ê ĵ f0Ê «aSS f̂ Ld-Robert 62 Tél. (039) 2 27 03

Bains Tanicid Bachmann
Les bains électriques de tan naturel dans le Kurhaus et Parc Hôtel à Gunten,
au bord du lao de Thoune. Succès étonnants et durables dans les cas de goutte,
rhumatismes, lumbago, névralgies, sciatique, accidents sportifs (contusions, entor-
ses, luxations, etc.) , convalescence. Recommandés par les autorités médicales. Durée
de la cure : 11 à 12 jours seulement.

Kurhaus et Parc Hôtel Gunten

CA U  
PRINTEMPS nrenez du SA. WÊ CHAMBRE indépendante,Au r mKi L i v*r o prenez QU Wk IF chauffée, à louer. Libre

f | BHm JH ¦ ¦ ¦ 49B. M '""t- de suite. — Ecrire
I S ' S  L «•« -¦W? sous chiffre O. F. 1090S ,
¦ 3TC3 B̂ mmW *MC mW 'Wt wM ŜS au bureau de L'Impartial.

EFFICACE contre les troubles circulatoires ^i ^^ f̂ Ẑ;Extrait de plantes au goûi agréable. - 1/ 1 lilr« 1e bains, k jeune fille sé-
Fr. 20,55, 1/2 litre Fr. 11.20, Fl. original Fr. 4 j ouse _ s adresser au

chez votre pharmacien et drr>nui*= « ir?au r1' L'Impartial.
¦>»...H»MH»>ML>*H3M»HL>HHL>a»»..«£<^^..'"' . 10303

¦JSJSJS^—MMB—W"H'7,??f ¦"£ ¦̂*¦ '^"¦~&.:-& .̂Zm~18BmmmmmmmmmmmmmmmmmM F̂:̂
£¦&¦ 
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AVENUE LÉOPOLD-ROB ERT 31 (TO UR DU CASINO )

\ IA CHAUX-DE-FONDS 0 274 63

I vous établira une comptabilité

j claire , propre et facile à

consulter à un prix raisonnable.

PLUS DE MAUX
DE PIEDS

JOURNÉE SPÉCIALE DE CONSULTATION
avec vente de chaussures hygiéniques

Mardi 24 mal dans notre magasin de chaussures ,
rue Neuve 9 - La Chaux-de-Fonds

Mercredi 25 mai dans notre magasin de chaussures,
Grande Rue 36 - Le Locle

UN SPÉCIALIS TE SE TIENDRA A VOTRE DISPOSITION
pour vous chausser, pour vous soulager

- RÉSERVEZ CETTE JOURNÉE A VOS ACHATS -
Rendez-nous visite sans engagement

Coopérat ives Réunies
v /

r \
Madame Mariette GINDRAUX

soins de beauté, épllatlon, maquillage,
manucure, traitement de la cellulite,
soins de beauté (produits Mllopa et autres)

a le plaisir de porter à la connaissance de sa
fidèle clientèle ainsi que du public en général
qu'elle a ouvert dès aujourd'hui son

cj tné titut de beauté
à l'Avenue Léopold-Robert 31 (9me étage)
(Tour du Casino) à La Chaux-de-Fonds.

Pour vos rendez-vous, téléphone (039) 2 88 33

L J

r "->

Fusineur
(eiise)

est demandé (e) par
fabrique de cadrans.
Eventuellement à do-
micile. — Offres sous
chiffre M. I. 10798, au
bureau de L'Impartial.

V. ^

ON CHERCHE
pour Bâle, dans ménage
moderne de commerçants

Employée
de maison

capable ; congés réglés,
bon salaire. — Adresser
offres avec copies de cer-
tificats et photo à» Mme
J. Heymann, Eichenstras-
se 41, Bâle.

Polis»
DE BOITES OR

serait engagée tout de
suite. Pas capable s'abs-
tenir. Place stable. S'adr.
à M. Chs Antenen, rue
du Parc 41.

QUI PRÊTERAIT

40.000 à
50.000 ! r.

pour reprise d'un im-
meuble de rapport. Offre
intéressante et sérieuse.
Discrétion absolue. —

Faire offres sous chiffre
P. 25915 J., à Publicitas,
St-lmier.

A uendre
beau piano noir , cadre
métallique, cordes croi-
sées ; 1 beau violon 4/4 ;
1 machine à observer les
montres marque Chroma-
tic. Le tout ' en parfait
état et complètement re-
visé. — S'adresser au bu-
reau de L'Impartial. 10732

POUR LE

MM
appartement neuf de deux
pièces, cuisine, vestibule,

WC intérieurs, est à louer.
Proximité lac de Neuchâ-
tel , rive fribourgeoise. —
S'adresser au bureau de

L'Impartial. 10935

rropriéid
à vendre

dans le canton de Neu-
châtel, 4 logements, ma-
gasin, deux colonnes d'es-
sence ; garage pour trois
voitures. Passage très fré-
quenté sur route canto-
nale. Conviendrait parti-
culièrement à mécanicien.
Affaire sérieuse et d'ave-
nir ; conditions avanta-
geuses par suite de cir-
constances spéciales. Cu-
rieux s'abstenir. Date à
convenir. — Ecrire à l'A-
gence immobilière SYL-
VA, Bureau fiduciaire

Aug. Sctf iutz , Fleurier -
(NE).

Vacances
Chalet à louer : 7 piè-

ces, 11 lits, situation tran-
quille, 10 minutes station
CFF, 25 minutes plage de
Colombier, lisière forêt.
Libre du 15 juin au 20
juillet et du 15 août au
30 septembre. — Ecrire
sous chiffre R. I. 10968,
au bureau de L'Impartial.

t >
Fabriques des Montres
« Z É N I T H » , Le Loele

demandent personnel qualifié :

Horloger complet
Rhabilleur- horloger
Régleur-retoucheur
Remonteur
Visiteur de
décolletages
Jeunes gens *
jeunes filles

pour travaux fins

< )

Pub!. Elé» em

^^Wv/anlL. Dans ious les do-

K^̂ /mÊmjw .̂ maines , le progrès

I ĴBÊL ̂  dicte sa loi !
n Ŵ IÊ in .̂ ^n cyc l' sme , que

^W'̂ HKCT/ I MA\ ^e cnemm parcouru
' "*¦ /SBIH/ I U W depuis l'époque —

MO '// M 11 cétait en 1855 —
/"\ « /r ^iilli I 

ou Michaux cons-

I '̂ 1 Ws. 'lll Ifuisail le premier

Jadis, les jardiniers perdaient leur lemps
à arracher la mauvaise herbe. Aujour-
d'hui, suivant la loi du progrès, ils
utilisent

l/ueéebi
le désherbant idéal

C'est un produit de
P R O C H I M I É S: A.,

La Chaux-de-Fonds

En vente chez

TWuJtïr

OMEGA - BIENNE
engagerait tout de suite

jeune employé (e)
"¦ pour la tenue de contrôles divers. La

préférence sera donnée à personne
ayant accompli un apprentissage dans

\ maison d'horlogerie.
Adresser offres avec copies de certifi-

| cats et prétentions de salaire.

A VENDRE

chantier fermé
avec garage de 8 m. sur 7 m.

S'adresser au téléphone (039) 2.45.24.

MARIAGE
Jeune dame, physique

agréable , désire faire la
connaissance de monsieur
de 40 à 46 ans en vue de
mariage. — Ecrire sous
chiffre M. F. 109)8, au
bureau de L'Impartial.

« SIKH »
le scooter 200 cm3, dé-
marreur, 4 vitesses, une
Révélation ! — Liechti,
25, Hôtel-de-Ville.

Chemins de ter fédéraux suisses
Admission d'appren t is pour le service des trains

(contrôle des billets )
Les Chemins de fer fédéraux engageront, dans

les 3 arrondissements, un certain nombre d'ap-
prentis pour le service des trains.

Conditions d'admission : Etre citoyen suisse,
âgé de 20 ans au moins et de 30 ans au plus,
avoir fait l'école de recrues. Jouir d'une parfaite
santé, avoir une ouïe et une vue suffisantes, ainsi
qu'un sens normal des couleurs. Avoir une ins-
truction scolaire suffisante et bien connaître
deux langues officielles. ^

L'apprentissage dure 12 mois, puis après une
période de 24 mois comme aspirant, l'agent est
nommé contrôleur. Le salaire est fixé selon le
lieu de service, l'âge et l'état civil. Les chefs de
gare fournissent tous renseignements complémen-
taires.

Offres de service : Les candidats font leurs
offres de service par lettre autographe contenant
un bref curriculum vitae. Ils les adressent pour le
25 juin 1955 au plus tard à l'un des chefs de l'ex-
ploitation des CFF à Lausanne, Lucerne ou
Zurich, en y joignant leur photographie, leur
livret militaire et leurs certificats des dernières
années scolaires, ainsi que toutes les pièces pro-
pres à donner une image complète de leurs occu-
pations antérieures.

DIRECTION GÉNÉRALE DES CFF, BERNE.

termineur
avec outillage et atelier modernes, ainsi que personnel
qualifié, cherche, afin de compléter sa production, à
entrer en relation avec fabricant d'horlogerie à même
de lui sortir séries régulières. Spécialisé sur calibres 5 Vi,
6 ?i-8, seconde au centre et automatique. — Faire
offres écrites sous chiffre R. S. 10856, au bureau de
L'Impartial.

1

Je toi è local
pour petite industrie. Pressant.

Faire offres écrites sous chiffre

M. C. 10828, au bureau de L'Im-

partial.

J
r 1

A VENDRE au bord du lac de Neuchâtel
(Fortalban) dans situation exceptionnelle

WEEK-END
de bonne construction, pour 6-8 personnes,
ainsi qu'un bateau en aluminium de 9 pla-
ces avec motogodille de 10 CV. en parfait
état. — Tél. (038) 5.19.22.

L J

Permanentes
COIFFURE

LAUDE
Tél. 2 64 49 Paix 65



L'actualité suisse
La société suisse de

chronométrie
siégera l'an prochain

à Neuchâtel
GENEVE, 23. — La Société suisse de

chronométrie a tenu , samedi et diman-
che à Genève, sa 30e assemblée géné-
rale anuelle, en présence de 500 mem-
bres, sous la présidence de M. John
Hasler , directeur de l'école profession-
nelle de la Vallée de Joux.

Samedi, les congressistes ont enten-
du un certain nombre de communica-
tions portant sur les inventions horlo-
gères dans le monde, les causes de per-
turbations du système balancier-spiral ,
les méthodes d'observations des fonc-
tions de l'échappement, les ultrasons
en état de surface, les études du vieil-
lissement d'un oscillateur à quartz, l'u-
tilisation des franges de diffraction en
métrologie enfin sur les méthodes ex-
périmentales pour reconnaître l'orien-
tation cristalline.

Au banquet officiel , M. Alfred Bo-
rel, conseiller d'Etat, souhaita la bien-
venue aux noms des autorités cantona-
les et municipales.

M. André Bornand , de Genève, au
nom du comité d'organisation, M. Hen-
ri Chabloz , pour qui chaque année les
assises de la SSC ajoutent à la science,
ont également pris la parole tandis que
le président , M. Hasler saluait la pré-
sence à ce congrès des délégués étran-
gers de la chronométrie et de l'indus-
trie horlogère comme aussi du prési-
dent de l'Union des fabricants d'horlo-
gerie 'de Genève et Vaud , M. Perret , et
du vice-président de la Fédération
suisse des fabricants d'horlogerie, M.
G. Ketterer.

M. René Baillaud apporta le message
et le témoignage d'amitié de la société
française de chronométrie et M. Keil
de Stuttgart, celui de la société alle-
mande.

Dimanche, les congressistes ont, en
assemblée administrative, décidé que la
prochaine assemblée aura lieu à Neu-
châtel en 1956. L'assemblée a décerné le
prix de la société à M. Raymond Cha-
leat, ingénieur au centre technique
horloger de Besancon.

Puis, dans une 2e séance de travail ,
ils ont entendu M. Henri Mugeli , qui a
parlé de l'activité du Laboratoire suisse
de recherches horlogères en 1954 tandis
que d'autres conférenciers traitaient de
sujets tels que l'application de la mi-
crographie quantitative aux alliages
utilisés en horlogerie, l'influence de la
viscosité des huiles sur les oscillations
du balancier , les phénomènes physi-
ques provoquant le vieillissement ther-
mique sur le module d'élasticité de
certains alliages, la transmission des
fréquences étalons de l'observatoire de
Neuchâtel et enfin divers appareils em-
ployés dans la chronométrie. L'après-
midi une promenade en bateau offerte
par l'Union des fabricants de Genève
et Vaud a mis fin à ce congrès.

Le Directeur gênerai des
douanes arrêté

pour détournements de fonds
et faux en écriture

BERNE, 23. — Le Département fé-
déral de justice et police communique :

Il a déjà été porté à la connaissace
du public que le Ministère public fé-
déral , après l'enquête disciplinaire me-
née par le Département fédéral des fi-
nances et des douanes, avait été chargé
d'ouvrir une enquête de police judi-
ciaire contre M. Widmer, directeur gé-
néral des douanes. Les recherches en-
treprises depuis lors nécessitèrent l'au-
dition de nombreux fonctionnaires de
l'administration des douanes et notam-
ment des investigations dans plusieurs
banques ; elles révélèrent que, pour
se justifier, le prévenu a allégué des
dépenses qui n'ont aucun rapport avec
les excédents, à lui remis, provenant
des cours centraux de l'administration
des douanes à Liestal ou même des
dépenses qui n'ont jamais été faites.
Il a en outre gardé des fonds, prove-
nant de ces excédents, qu 'il aurait dû
régulièrement verser à l'administration
depuis des années. Une circonstance
aggravante réside dans le fait que M.
Widmer a produit , pour prouver une
dépense, un récépissé postal qu 'il avait
subséquemment falsifié.

A la suite de l'interrogatoire auquel
il a été soumis vendredi, le prévenu
a été mis en état d'arrestation sur l'or-
dre du Ministère public fédéral, sou-
cieux de prévenir tout danger de col-
lusion.

Conjointement à ces recherches, la
comptabilité de l'école de gardes-fron-
tière de Liestal a été vérifiée et tra-
vée tout à fait en ordre.

D'autres communications suivront le
moment venu

Un touriste français passe
25 heures dans une crevasse

SAAS-FEE, 23. — Un skieur fran-
çais non encordé est tombé vendredi
matin dans la crevasse d'un glacier au-
dessous du col de l'Aigle , près de Saas-
Fée. Ce n'est que quelques heures plus
tard que l'on constata la disparition
de ce touriste , M. Maurice Bugnon , de
Lyon.

Le service de sauvetage de Saas-Fée
fut avisé tard, dans la soirée depuis la
cabane Britania. Deux guides du village
partirent à minuit à la recherche du
disparu. Ils parvinrent samedi matin
à le sauver alors qu 'il se trouvait dans
une crevasse de 35 m. de profondeur.
Il avait passé dans cette prison de glace
plus de 23 heures et n 'avait que quel-
ques contusions.

Chronique neiicii8i8;se
Neuchâtel

Les comptes communaux présentent
un excédent de recettes de 610.280 fr.

(Corr.) — Les comptes de la com-
mune de Neuchâtel pour l'exercice 1954
viennent d'être publiés. Le résultat du
compte financier s'établit comme suit :
recettes : 24.854.234 fr. 51, dépenses gé-
nérales : 24.243.954 fr. 09, excédent de
recettes : 610.280 fr . 42.

Le centenaire des Unions
chrétiennes féminines

neuchâteloises
(Corr.) — Une manifestation d'un

caractère très émouvant a marqué —
à Neuchâtel — le centenaire des Unions
chrétiennes féminines neuchâteloises
dont l'activité discrète et bienfaisante
est dirigée par deux femmes de cœur ,
Mme F. Favre et Mme M. Coulet, de
Saint-Biaise.

Aux quelques 130 unionistes qui
étaient venues de toutes les parties du
canton pour célébrer ce magnifique an-
niversaire s'étaient jointes 450 cadet-
tes participant à la fête cantonale des
unions cadettes qui coïncidait avec le
jubilé. Cela fit un beau cortège qui —
de la gare à la Collégiale — déroula
ses joyeux anneaux.

Apres un culte préside par le pas-
teur R. Cand, de La Chaux-de-Fonds,
président du Conseil synodal , les parti-
cipantes se retrouvèrent à la Rotonde
où avait lieu le repas en commun. On
y notait la présence de M. G. Clottu ,
Conseiller d'Etat et de M. F. Humbert-
Droz, conseiller communal, qui avaient
tenu à s'associer à cette fête du sou-
venir, de la j oie et de l'élan, et qui le
dirent en termes appropriés.

La manifestation commémorative eut
lieu l'après-midi à la Salle des confé-
rences où, tour à tour, Mlle Van Stoet-
wegen au nom du comité universel et
Mlle Ruth Epting, présidente nationa-
le, apportèrent des vœux et des félici-
tations. Une charmante revue, retra-
çant les faits principaux de ce premier
siècle d'existence, fit la joi e des parti-
cipantes.

Peu après avait heu a la Collégiale
un culte d'actions de grâces avec ser-
vice de la Sainte Cène présidée par
Mlle R. Epting, de Bâle, avec l'assis-
tance de Mlle Streulé, de Neuchâtel.

Par ailleurs, la fête cantonale des
unions cadettes se déroula avec un plein
succès.

La Chaux de-Fonds
Vol de fleurs au cimetière.

Une de nos abonnées nous fait part
de la surprise indignée qu'elle a éprou-
vée en constatant que les fleurs qu'elle
avait déposées sur la tombe de sa mère,
au cimetière, pour la fête des mères,
avaient disparu. Il paraît que ces vols
de fleurs sont fréquents. N'est-ce pas
honteux ? Il faut avoir vraiment peu
de vergogne pour se livrer à ce trafic.

Série de collisions.
Samedi, à 11 h. 30, un accrochage

s'est produit devant le No 138 de l'ave-
nue Léopold-Robert, entre une four-
gonnette et une automobile. Il n'y a
pas eu de blessé, mais des dégâts ma-
tériels.

— A 17 h. 10, deux automobiles sont
entrées en collision à l'intersection des
rues du Doubs et du Dr-Coullery. Pas
de blessés. Dégâts matériels.

Hier , à 12 h. 30, une collision entre
deux autos est survenue sur la route
des Eplatures, près de l'Aérogare. Pas
de blessés. Dégâts matériels.

— A 16 h., à la rue du Collège 30,
une collision se produisait encore en-
tre deux autos. Pas de bessés. Dégâts
matériels.

Des automobilistes blessés.
— A 16 h. 30, une auto bernoise est

,ntrée en collision avec une auto gene-
voise, à l'intersection des rues du Pro-
grès et de l'Ouest. A la suite du choc,
l'automobile genevoise a encore en-

dommagé deux voitures qui station-
naient à la rue de l'Ouest. Les deux
occupants de la machine bernoise ont
été blessés. Ils ont été transportés à
l'infirmerie du poste de police, où ils
ont reçu des soins du Dr Clerc. Les
quatre véhicules ont subi des dégâts.

A Benedetti la huitième étape, Viareggio-Perugia
LE TOUR D'ITALIE CYCLISTE

Monti passe devant Clericl au classement général

Après la journée de repos, les 96
survivants sont partis dimanche de Via-
reggio pour la plus longue étape du
Tour , soit Viareggio-Perugia , 251 km.
Le départ a été donné à 9 h. 30 par un
temps magnifique.

Les premiers 100 km. ont été courus
à la moyenne modeste de 33 km.-h. Le
premier sprint pour l'étape volante, à
Florence, est gagné par Nino Defilippis
devant Rino Benedetti (98me km.).

Tous les coureurs restèrent encore
groupés pendant de très nombreux ki-
lomètres. Cette passivité provenait en
grande partie de la tactique adoptée
par les équipes de Magni et Coppi , ainsi
que par le team suisse, qui ne semblait
pas du tout disposé à passer à l'attaque.

C'est pourquoi il ne se passa absolu-
ment rien valant la peine d'être noté
jusqu 'au 203e kilomètre , moment que
choisirent quelques audacieux pour ten-
ter enfin leur chance. Il s'agissait en
premier lieu du très combattit Italien
Adolfo Grosso, qui emmenait bientôt
dans son sillage ses compatriotes Pez-
zi , Sartini , Gismondi , Zucconelli , le
Hollandais De Groot et le Suisse Schel-
lenberg. Ce groupe de sept hommes prit
rapidement une petite avance qu 'il
parvint à maintenir jusqu 'à l'arrivée
sur le gros du peloton , mais pas sur
deux hommes qui s'en étaient échappé
dans les tout derniers kilomètres : Be-
nedetti et Gianneschi les rejoignirent
dans le dernier tronçon précédan t Pe-
rugia et , au sprint , la pointe de vitesse
de Benedetti ne pouvait guère être pri-
se en défaut. Il enleva donc l'étape de-
vant ses compagnons d'échappée.

Le gros du peloton se présenta avec
moins d'une minute de retard. Le rapi-
de Bruno Monti , à la faveur du sprint ,
se détacha légèrement et remporta à
cette occasion trois secondes qui lui
permirent de devancer Carlo Clerici à
la deuxième place du classement gé-
néral.

Classement de retape
Voici le classement de cette huitième

étape Viareggio-Terugia , 251 km. : 1.
Rino Benedetti , Italie, 7 h. 20' 47"2; 2.
Vincenzo Zucconelli, Italie ; 3. Michèle
Gismondi, Italie ; 4. Max Schellenberg,
Suisse ; 5. Mauro Gianeschi, Italie ; 6.
Mande Groot , Hollande ; 7. Giuliano
Pezzi , Italie ; 8. Bruno Sartini, Italie ;
9. Adolfo Grosso, Italie, tous le même
temps que Benedetti ; 10. Bruno Monti ,
Italie, 7 h. 21' 31" ; 11. Alessandro Fan-
tini , Italie , 7 h. 21' 34" ; 12. Fiorenzo
Magni , Italie, ainsi que tout le gros du
peloton , dans le même temps que Fan-
tini. Des Suisses, seuls Koblet et Cle-
rici figuraient dans le peloton , les au-
tres étant quelque peu retardés.

Classement général
Le classement général se présente

désormais comme il suit : 1. Fiorenzo
Magni , Italie, 35 h. 30' 14" ; 2. Bruno
Monti, Italie, à 6" ; 3. Carlo Clerici ,
Suisse, à 8" ; 4. Raphaël Geminiani,
France, à 16" ; 5. Gastone Nencini, Ita-
lie, et Fauto Coppi, Italie, à 31" ; 7.
Aldo Moser, Italie , à 36" ; 8. Wout
Wagtmans, Hollande, Heins van Bree-
nen , Hollande , et Gerrit Voorting, Hol-
lande , tous à 43". Puis : 19. Hugo Ko-
blet , Suisse, à 8' 46".

Brefs commentaires
Cette étape aura vraiment marqué

une mesure pour rien. Désireux sans
doute d' observer une trêve, les «grands-»
ont imprimé à la course une allure
beaucoup plus touristique que cela
n'avait été le cas jusqu 'ici. Il n'y a donc
eu aucune modificatio n importante
dans la physionomie générale du Giro
1955 et ce n'est pas les trois secondes
ravies, en même temps que la deuxième
place par Monti à Clerici, qui auront
une influence quelconque sur l'issue
définit ive de la grande course italien-
ne par étapes.

Eto le bat couvet 1 à o
Championnat de deuxième ligue

Le match Etoile - Couvet qui s est
déroulé dimanche au Stade des Epla-
tures revêtait un intérêt tout parti-
culier puisque les deux clubs en pré-
sence luttaient pour sauver leur place
dans ce championnat, qui jusqu 'à l'ul-
time journé e sera intéressant à suivre.

Pourtant malgré l'enjeu de la partie ,
le match fut d'une correction parfaite
et d'un côté comme de l'autre l'on fit
de louables efforts pour enlever la déci-
sion.

Si les Stelliens présentèrent un meil-
leur jeu d'ensemble qui aurait dû se
solder par une plus grande avance à
la marque , puisque trois fois la latte
ou les montants de buts vinrent au
secours du gardien des Covassons, il
faut reconnaître que ces derniers pra-
tiquaient un football direct , où l'im-
provisation et les longues balles à sui-
vre donnèrent pas mal de soucis à la
défense d'Etoile maintes fois alertée.

Pendant les premières minutes de.ia,
sur un centre fait de façon acroba-
tique par Furrer , Girard reprend une
balle de volée obligeant l'excellent gar-
dien Jacquemet à retenir un but qui
semblait acquis. Puis continuant sur
leur lancée, les Stelliens par Muster
manquèrent à nouveau le but de peu
puisque la balle bottée en force depuis
25 m. frappa l'angle des bois de Jacque-
met pour la grande joie des visiteurs.

Mis en éveil , les hommes de Couvet ,
sous la conduite de l'ancien Steliien
Cello Gutmann, ripostèrent en vitesse
et Corsini sauva in-extrémis son camp
menacé.

Les renversements de situation don-
naient au match un tempo endiablé
et Furrer s'infiltrant entre les défen-
seurs réussit à tromper tout le monde
et à loger la balle dans les filets de
Couvet .

Répondant du tac au tac, l'arrière
Loosli tira un coup franc que le gar-
dien d'Etoile eut pas mal de peine à
retenir, puis Gutmann reprenant de
la tête un centre de la droite faillit
bien égaliser ; mais dans une détente
extraordinaire, Ecoeur détourna la
balle en corner.

En seconde partie , maigre les assauts
des visiteurs, les Stelliens réussirent à
conserver leur maigre avance et quel-
que dix minutes avant la fin , Droxler
marqua un deuxième but pour les Stel-
liens. Reprenant une balle de Muster
expédiée en force sur la latte, l'ailier
droit des rouge et noir logea la balle
hors de portée de Jacquemet , toute-
fois M. Lauttenschlager de Neuchâtel
annula le but pour off-side préalable.
Couvet eut un dernier sursaut d'éner-
gie pour essayer de sauver un point
mais malgré certaines situations criti-
ques devant la cage stellienne , le ré-
sultat resta inchangé et c'est encore

Girard vraiment malchanceux qui tira
sur la latte des buts de Couvet. En
résumé deux points précieux et mérités
pour l'équipe des Eplatures qui amé-
liore son classement.

Jim.
Autres résultats

Tavannes - Le Locle 2-1.
Hauterive - Bassecourt 2-2.
Aile - Neuveville 6-0.
Fleurier - Tramelan 4-3.

Voici le classement actuel de ce groupe:
¦> Matches Points

1. Bassecourt 19 33
2. Tramelan 19 26
3. Tavannes 19 22
4. Aile 19 20
5. Reconvilier 17 18
6. Hauterive 19 18
7. Fleurier , 18 16
8. Couvet 18 13
9. Etoile 16 12

10. Le Locle 18 12
11. La Neuveville 18 10

ATHLETISME

sensationnel eKPloit
de l'américain Held

qui bat son propre record du monde
du lancer du javelot avec un jet

de 81 m. 75 !
(SI). — Deux records du monde ont

été battus samedi à Modesta (Califor-
nie) au cours d'une grande réunion
d'athlétisme où d'excellentes perfor-
mances ont également été d'autre part
réalisées. En voci les principaux résul-
tats :

Javelot : 1. Franklin « Bud » Held, 81
m. 75, nouveau record du monde (an-
cien record lui-même, 80 m. 41). —
Boulet : 1. Parry O'Brien, 16 m. 967. —

Perche : 1. Bob Richards, 4 m. 65. —
Triple saut : 1. Adhemar Da Silva (Bré-
sil), 14 m. 70. — Saut en hauteur : 1.
Ernie Shelton, 2 m. 02.

Relais 4XH0 yards : 1. Université
du Texas (Dean Smith, Al Frieden , Jer-
ry Prewitt et Bob Whilden) 40" 2/10,
nouveau record du monde (ancien re-
cord : Université de Californie du Sud
et Université du Texas, 40" 5/10). —
4X220 yards : 1. Université du Texas,
1' 24"7.

100 yards : 1. Leamon King, 9"4. —
880 yards : 1. Wes Santee, 1' 48"5
.(deuxième performance mondiale) ; 2.
Lon Spurrier, à 1 m. 50. — 120 yards
haies : 1. Bill Wright , 14"3.

Communiques
(Cette rubrique n'émane pas de notre
rédaction; eile n'engage pas le journal.)
Soirée «Ploum-Ploum-Tra-la-la.

Samedi soir, la grande salle du Comp-
toir Suisse a connu l'affluence des grands
jours ! Plus de 4000 personnes ! Quelle
foule ! Il faut dire que le spectacle que
nous offre la revue «Ploum-Ploum-Tra-
la-la» vaut le déplacement. Des jeux ra-
diophoniques ont déclanché des hurle-
ments de rires. Un concours de chants pour
enfants a connu le plus franc succès-

Violette Fleury et Claude Mariau , tous
deux de Radio-Lausanne, ont animé la
soirée par leur verve, leur dynamisme et
leur esprit.

Jane Savigny, tout esprit et toute grâce,
nous a charmé par ses chansons 1900. Les
Velonis, équilibristes sur cycles et mono-
cycles, est un numéro digne de la classe
internationale. Enfin Géo Montax s'est
taillé un triomphe dans un tour de la
plus haute fantaisie , et du comique le plus
irrésistible. Henry Robert et son orchestre
avec Aldo Calenca et Boby Jacquillard ont
imprimé au spectacle un rythme endiablé...
Une mise au point parfaite a contribué à
l'éclat particulier de cette soirée-variétés
admirablement réussie. Une même soirée
aura lieu mardi 24 courant , à 20 h. 30 dans
la salle de l'Ancien Stand.
Clichés en couleurs du Dr Clavadetscher.

Demain soir mercredi 25 mai , a 20 h. 15,
à la Croix-Bleue, notre ville aura la pri-
meur d'une nouvelle série de clichés en cou-
leurs de M. le Dr Clavadetscher , du Locle :
« Des cathédrales gothiques de France et
de leurs vitraux ». Les clichés du Dr Clava-
detscher ont toujours connu, et à juste ti-
tre, le succès le plus grand. Nul doute que
cette soirée qui mettra un point final à la
vente des Missions attire un public nom-
hvpiiv pf. enthniiKiastp .

N'OUBLIEZ pas que ...

PAUUÀ
TONIQUE MÉTALIONISÊ

Déminéralise votre organisme
Vente : Pharmacies et drogueries

toute sécurité

du 23 mai 1955

Zurich : cour.ju
Obligations 20 23

3'.i % Féd. 46/déc. 102d 102c
IVi % Fédéral 48 101% 101 .<5C
2% % Fédéral 50 79.40 99 ?4
5 % C. F. F. 1938 101 1CKH4 d
4 % Belgique 1952 10314 102
5 % Allemagne 24 94',4o 94 V2
514 % Joung 1930 685 70C
A % Hollande 1950 103  ̂ '.03'4
ï% % Suède 1954 98V2d 98 %
4 % Un. Sud-A. 52 99 ?4 99 3i
Danube Save 1923 33 % 99"i d
3% % B. Int. 1954 101',!, 101%
4% % OFSIT 1952 137d 137i -d
Actions
B. Com. de Bâle 313 314
Banque Fédérale . 332d 335
Union B. Suisses 1380 1380d
Société B. Suisse 1280 1297
Crédit Suisse . . 1400 1405
Conti Linoléum 565 565
Electro Watt . . 1390 1390
Interhandel . . . 1440 "440
Motor Colombus . nss 1205
S. A. E. G. Sér. . 85 85 d

Cours du

20 23
Indelec . . . .  688 695
Halo-Suisse , priv. 315 315
Réassurances . . 10725 1080C
Aar-Tessin . . . 1385 1377
Saurer . . . » . 1190 1187
Aluminium . . . 2760 279C

I Bally . . . . .. . 1050o 1045
j Brown-Boveri . . 1800 185C

Fischer 1430 143C
i;Lonza 1199 1210
j: Nestlé Aliment. . 2000 2008
J Sulzer 2250 ?34C
i Baltimore & Ohio 194% 195V»

Pennsylvania . . 115% 116%
, Italo-Argentina . . 33% 34 %

Royal Dutch . . 636 639
I Sodec 55 % 557%

Standard Oil . . 483 484
1 Union Carbide C. 390d 394d

Du Pont de Nem. 816 828
! Eastman Kodak 342 348
General Electric. . 219 224
General Motors . 407 414
Internat. Nickel . 273 274
Kennecott . . . .  450 452
Montgomery W. . 331 332
National Distillers 88 88 H
Allumettes B. . . 60 60 d
Un. States Steel . 353 35?|
AMCA . . . .  $ 4655 46S0
SAFIT . . . .  £ 10 11.10 10.11.0]

Cours du

20 23
i FONSA c. préc. . 185 186
i SIMA 1120d 1120d¦L, ,
Genève :

' Actions

î Chartered . . . .  î7 d îS
' Caoutchoucs . . 46 d 47 %
I Securities ord. . . 155 157

I
I Canadien Pacific . 157% «»

1 Inst. Phys. porteur 580 582d
1 Sécheron, nom. . 520 530
1 Separator . . . .  1?7d ' "«<*

S. K. F. . . . , .- "5d "¦«

Bâle :
' riha 5*15 3630
£hL;„- ' s s ' ?» ™>d
landoT. : : : : ™ «»
Hoffmann-La R. b. j. 9275 9275

Billets étrangers: Dem offre
Francs français . . 115 117
Livres Sterling . . 11.58 11.71
Dollars U. S. A. . 4 27% 4 29%
Francs belges . 844 8.56
Florins hollandais '1175 '13.00
Lires italiennes 0 67 0.69
Marks allemands . 100 5C 101 50
Pesât 10.07 10.20
Schillings Autr. . 16.15 16.40

Bulletin communiqué par ('UNION OE BANQUES SUISSES

BULLETIN DE BOURSE

CINEMAS - -MEMENTO
SCALA : Les impures, f.
CAPITULE : La brigade héroïque , t.
EDEN : Tempête sous la mer, t.
CORSO : Histoire de trois amours, t.
PALACE : Le crime était presqu e par-

fa i t , f.
REX : Une fi l le à bagarre, f.

Niveau du lac de Neuchâtel
Le 20 mai à 6 h. 30 : 429.39
Le 21 mai à 6 h. 30 : 429.39

LE MAILLOT ROSE
DU GIRO D'ITALIA

Qui a remporté le Tour cycliste d'Italie
en 1950 ?

N'oubliez pas qu'en répondant à cette
seule question, vous pouvez gagner un
scooter VESPA offert chaque mois par
MANZIOLI votre apéritif. Demandez
macarons-réponse aux bars, cafés, res-
taurants et le règlement à votre épicier.
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Employé (e)
de bureau

expérimenté (e) , Connaissant tous
lès' travaux de bureau , si possi-
ble l'allemand, actif , dynamique,
est demandé (e) par Importante
entreprise de commerce.
Place stable, travail intéressant.
Faire offres avec curriculum vi-
tae, copies de certificats, sous
chiffre T. T. 10887, an bureau de
L'Impartial,

r >
La fabrique de verres de montres
HUGUENIN & FOLLETÊTE
Neuchâtel
Portes-Rouges 163

c h e r c h e

mécanicien-
faiseur d'étampes

spécialisé pour la fabrication
d'étampes de boites.
Adresser offres écrites.

L : >

A VENDRE 1 chambre à
coucher, 1 salle à manger ,
2 paillasses à 2 places ma-
telas, tables, chaises, 1
bar avec 4 tabourets, 1
jeu de foot-ball, 1 four-
neau à pétrole, 1 rond
inextinguible, 1 potager
à bois, 1 réchaud à gaz ,
1 vélo homme. S'adr . P.H
Matthey 23, rez-de-
chaussée. Tél. 2.66.14.
A VENDRE 1 poussette
crème, 1 ceinture et 2

robes de grossesses. Té-
léphone 2 55 72. 
A VENDRE pour cause
de départ salie à manger
de style en chêne mas-
sif sculpté (table à rail ,
dressoir , console, chai-
ses), chambre à coucher
(2 lits, armoire à glace
lavabo , marbre avec gran-
de glace , tables de nuit ,
chaises. Petite armoire
de salon noyer ciré, 1 éta-
gère bois dur. Banc et
chaises assortis en bois
verni , petite table d'anti-
chambre, grande armoire
sapin pour habits avec
tiroir , machine à coudre
dans meuble fermé , bu-
reau américain à rouleau ,
table bois verni , classeurs,
régulateur , lustres, ra-
diateurs électriques. Dî-
ner porcelaine Langen-
thal 6 pers. (23 pièces) ,
neuf. Cuisinière électri-
que avec four, 380 v.,

émaillée gris-bleu , tables
de cuisine, tabourets, us-
tensiles de cuisine et di-
vers. — S'adresser au bu-
reau de L'Impartial ou
tél. 8 3129 , de 10 h. à midi

10964

En avance ^̂ B̂l w^^
sur toutes - ^%p̂
multiplie maintenant ©
"""~ " ¦ -,. Les touchesautomatiquement O de ch.ffrss

Le dernier modèle, avec touches de w de forme spécia le,
multiplication, électrique, calcule silen- g% garantissent une cal-
cieusement. " culation exempte d'er-

 ̂ *Q reur. De frappe aisée ,
M D f l  N E R r même pour des mains

Q d'homme robuste.
est d'une classe pour vous, Elle imprime Fonctionnement doux
ou non, avec avancement automatique. 9 et s i lenci  „ns
Soldes positifs ou négatifs. Construction gs* fatioue
et capacité uniques. w -
Prix seulement Fr. 1650.—, stupéfiant I gb j

REPRÉSENTATION GÉNÉRALE : , 

' PAUL BOSS - BUREAU MATÉRIEL ^
15, avenue L-Robert - LA CHAUX-DE-FONDS - Tél. (039) 2.26.49

1 GARAGE A. WUTHRICH jilrfj^̂ BSy^
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Comme le jour et la nuit

Le vieux plancher de ma chambre à coucher
est méconnaissable depuis que je l'ai traité à
la cire-vernis KINESSA, U suffit d'une cou-
che pour qu 'il se pare d'un éclat merveil-
leux, prenne une teinte admirable et soit
nourri. Vous pouvez maintenant le traiter
comme du parquet et il a toujours l'air
neuf.

®¥m\nMLm\
v r a i m e n t  brillant*

Dépôt exclusif : Droguerie Perroco

AUX ANNONCEUR S
DE

L'IMPARTIAL
En raison d'un proche et pro-
fond changement d'horaire des
chemins de fer, de nécessités
techniques, les délais de récep-
tion extrêmes des annonces sont
modifiés comme suit , avec effet
immédiat :

LA VEILLE
du jour ds la parution

à 16 heures
Pour les ordres destinés à l'édi-
tion du lundi , le samedi à S h.
Seuls les avis mortuaires pour-
ront être reçus le jour même
moyennant remise des manus-
crits avant 7 heures pour l'édi-
tion du matin et 11 heures pour
celle du soir. Nous prions ins-
tamment notre honorable clien-
tèle de vouloir bien se confor-
mer à ces Indications, ce dont
nous la remercions très sincè-
rement.

Administration de
« L'IMPARTIAL ».
Tél. (039) 2.28.94.

Tirage utile moyen 20.242 exem-
plaires, contrôlé par la Fédéra-
tion romande de publicité.

On cherche pour le Canada, Jeune

décolleteur-tourneur
sur automatiques, avec connaissances dans le calcul
des excentiques. Place stable bien rémunérée, voyage
payé. — Adresser offres sous chiffre N 6966 Q, à
Publicitas S. A „ à Bâle.
CHAMBRE à louer pour I HKI l^TTFft

le ler j uin , chauffée , -V»»*!*»* ¦ ¦ *- 9*
plein soleil , â monsteui »» on Q Ï 2  ftl g »~ lu
sérieux. — S'adiesser au »«*¦¦ '»*¦«»»¦'• ¦•» » » • »
bur. de L'Impartial. 1076b ue»iuuiu ittruen »i

Boîtier
tourneur acier et plaqué or très capable
connaissant également les machines au-
tomatiques, cherche changement de si-
tuation avec responsabilités. Apport de
capitaux si désiré. — Faire offres écrites
sous chiffre G. W. 10898, au bi.rcr .T- d<
L'Impartial.

Employée
de maison

Dame seule cherche personne sachant
cuire , tenir un ménage et ayant quelques
notions de couture , mais logeant chez elle.
Ecrire sous chiffre B. N, 10907, au bureau
de L'Impartial.

A VENDRE pour cause de départ , superbe

FRIGIDAIRE
: Westinghouse », parfaitement aménagé pour toutes
denrées, combiné avec congélateur. Contenance de
'armoire 150 litres, du congélateur 40 litres. Convient
j our restaurant de moyenne importance. Peut être
îxaminé en ville, — Pour tous renseignements, s'adres-
ser â Case postale No 22743, La Chaux-de-Fonds.

Achetez l'horaire de «L 'IMPARTIAL»

RÉPARATIONS
Montre» • Pendule»

Béret»
Pendule» nMirbfti*IOi«»

E. & A. MEYLA N
PRIT 100 r*l t » Vf

Progrès 13 a
Achète argent comptant :
lits, tables, armoires, buf-
fet* de service, tentes de
camping, chaises, berceaux
tous genres de meubles
anciens et modernes, sa-
lons, studios , chambres à
coucher , salles à manger
ménages compléta
Tel 2 88 51. Comt, Gentil.

Pentecôte 1955
Dimanche [g  ̂$^0^
Dépari 6 h. 30 Colnirip

Prix de la course Fr. 24 .—

Dimanche Neuchâlel , Berne , Thoune. Spiez
29 mal Zwels immen .
Départ 7 h. MONTREUX-OBERLAND
p . , , Saanenrpôser .Chàieau-d'Oex .Montrrix oe la hovon , Village de Gruyère».
•'ourse barrage de Ressens , Fribourg
Fr. 19.— Moral.

~
L̂  Quelque part en Suisse
30 mal A "ac

i)( - g h Déjeuner Gaetronomique
Prix tout compris Fr. 24.—

Lundi Saignelégier , Soubey
30 mai CLOS OU DOUBS
Dép. 13 h. 30 St-Ursanne , Les Rangiers , les
Prix de la GORGES OU PICHOUX
course Les Breuleux , La Chaux- ;
Fr. 11.— d'Abel.

PRO RADIO cherche pour son action de déparasl-
tage à La Chaux-de-Ponds :

eimiinuB (e) de bureau
sténo-dactylo pour correspondance, tenue d'un fichier
et divers travaux de bureau. Langue allemande désirée.
Faire offres manuscrites avec curriculum vitae et pré-
tentions, sous chiffre P 10655 N, à Publicitas S. A., La
Chaux-de-Fonds.



Une des plus vieilles maisons de La Chaux-de-Fonds
abrite désormais la Maison de Paroisse de la Charrière

Charrière 19, vieille maison de maître où habita sans doute un maire de La
Chaux-de-Fonds ou un des plus riches industriels du début du dix-septième
siècle, qui est désormais le centre de la vie paroissial e de la Charrière, avec

son pasteur, M . F. Geschwend.

Depuis quelques années, l'Eglise
évangélique réformée désire réorganiser
dans la grande paroisse de La Chaux-
de-Fonds, la vie paroissiale proprement
dite, c'est-à-dire la vie de quartier, au-
tour de sa maison, de son pasteur, en-
tre gens qui se connaissent et se fré-
quentent. Le grand mal de ce temps, qui
fut exprimé samedi, au cours de la cé-
rémonie d'inauguration de la Maison
paroissiale de la Charrière, d'une ma-
nière saisissante par le préfet Haldi-
mann, c'est la solitude, solitude de l'ê-
tre au milieu de la vaste et nombreuse
mécanique qu'est le monde d'aujour-
d'hui. L'Eglise, et c'est très juste, est
là précisément pour créer inlassable-
ment le sens de la communauté : la vie
chrétienne commence dans la paroisse
comme la vie civique commence dans la
commune. La foi chrétienne n'est pas
d'abord une foi individuelle, elle est
d'abord une foi communautaire. On
n'est pas chrétien tout seul.

Or, l'Eglise avait jeté son dévolu sur
une des plus vieilles maisons de la
ville, qui date certainement des débuts
de La Chaux-de-Fonds, aux dires de
l'architecte Bourquin, artisan de sa
rénovation, qui la place, par analo-
gie avec celle qu 'il habite lui-même
à la rue du Nord, vers le milieu du
seizième siècle. On s'effraya d'abord
de l'ampleur des réparations qu'elle
exigeait, mais on a bien fait de per-
sévérer, car on a restauré, dans un
excellent esprit et en respectant le
style, un bel immeuble qui enrichit no-
tre patrimoine (lequel n'est déj à pas
si riche, avec tout ce qu'on démolit
ces temps d'ancien et de respectable).
D'autre part, au début de la rue de
la Charrière, il a déjà bien l'air d'une
maison de paroisse.

C'est l'Eglise neuchâteloise qui, eu
égard aux difficultés financières que
connaît la paroisse de La Chaux-de-
Fonds — avec son grand temple qu'elle
a reconstruit elle-même, alors que si
souvent ces édifices sont propriété de
la commune — a acheté et fait transfor-
mer la maison, qu'elle prête à notre pa-
roisse, laquelle l'a meublée avec goût.
Un petit local accueillant a été orga-
nisé en salle récréative et salon de

La salle paroissiale, vaste et claire

Le Club des Jeunes de l'Abeille en
tournée.

Après cinq représentations de «La
Sunamite », drame biblique du poète
Edmond Jeanneret, à La Chaux-de-
Fods et dans le district , le groupe théâ-
tral qui s'est constitué au sein de la
jeunesse du Temple de l'Abeille a été
appelé à redonner ce spectacle à Co-
lombier, à Neuchâtel et à Saint-Au-
bin, de même que lors d'un important
rassemblement protestant le jour de
l'Ascension à Desandans, dans le pays
de Montbéliard. Partout cette pièce

café par les «Jeunes Compagnons» qui
l'ouvriront tous les soirs, et vous servi-
ront un excellent café-express que nous
avons goûté et que nous vous recom-
mandons chaleureusement. Vaste loge-
ment au premier étage pour le pasteur,
autre logement pour le concierge, jar-
din autour : bref , tout a été fait pour
que cette maison-mère garde son air
historique et soit pourvue de tous les
conforts de ce temps (qui n'a pas que
des défauts, fera encore remarquer M.
Haldimann).

Au cours d'une charmante et fami-
lière après-midi d'inauguration, same-
di, le président du Conseil synodal.
M. Robert Cand, le président du Con-
seil d'Eglise, M. Henri Humbert, les
membres de la commission financière
cantonale et communale, MM. Rieben
et Ernest Béguin, le préfet Haldimann,
le pasteur F. Gschwend, définirent en
termes excellents la politique de l'E-
glise neuchâteloise, qui ne veut pas
acheter des immeubles pour les possé-
der, mais pour en faire des foyers vi-
vants et fraternels. M. Rieben, en fi-
nancier, regretta que la population
protestante ne paie pas même à la
moitié son impôt ecclésiastique, ce qui
ne permet pas à notre Eglise de créer
partout où elle le voudrait les maisons
paroissiales qu'il faudrait. M. Henri
Humbert précisa les besoins de l'heure:
foyer aux Forges, mise en train de
celui de la rue Numa-Droz 149, foyer
aux Gentianes, etc.

Enfin , une aimable collation , suivie
d'une présentation par la photo, et en
couleurs, du film des réparations, ter-
mina l'inauguration : : désormais, la
paroisse de la Charrière existe ; sou-
haitons qu'elle prospère ! Nm.

P. S. — Ne serait-ce pas le moment
de créer à l'intersection des rues de la
Charrière et des Moulins, un petit squa-
re gazonné et ombragé, avec par ex-
emple un monument ou bas-relief pour
cacher le transformateur ? Entrée de
ville du côté de la France, très fré-
quenté à cause de l'Hôpital, du Parc
des Sports, du Centre sportif , du cime-
tière, ce coin amélioré ferait particu-
lièrement honneur à La Chaux-de-
Fonds,

jouée dans une mise en scène originale
due à M. Claude Perrenoud, l'anima-
teur du groupe, a été accueillie avec
enthousiasme par de nombreux spec-
tateurs.

Il a neigé à la Vue des Alpes.
Une légère couche de neige est tom-

bée dans la nuit de samedi à dimanche
sur le sommet du col de la Vue des
Alpes qui était tout blanc dimanche
matin. Par ailleurs, tandis que le so-
leil brillait au bord du lac, le temps a
été assez maussade à la montagne.

Le cinquantenaire de
l'Union romande des Voyageurs de commerce

section de La Chaux-de-Fonds

Un week-end chaux-de-fonnler magnifiquement réussi

qui coïncidait avec l'assemblée des délégués de l'Union

La Chaux-de-Fonds est désormais une
ville de congrès ! Il y a longtemps que
l'hospitalité montagnarde a été recon-
nue au loin à la ronde comme cordiale
et spontanée. Mais depuis quelques an-
nées, nous avons les lieux et les agen-
cements qui nous permettent de rece-
voir, et nous le faisons avec un plai-
sir qui est l'instrument essentiel du
succès. Les voyageurs de commerce de
notre ville, membres de l'U. V. C. S. R.,
l'ont prouvé une fois de plus, mais
avec un talent qui nous oblige à leur
rendre hommage, dût leur modestie en
souffrir. D'ailleurs , la réussite parfaite
de ces.deux journées a été proclamée
par tous les participants, à tel point
que les Biennois, qui ont été chargés
d'organiser l'assemblée de délégués de
1956, ont déclaré que les Chaux-de-
Fonniers étaient des faux-frères, parce
qu'ils avaient si bien fait les choses
qu'ils les empêchaient à l'avance de
faire mieux, sinon aussi bien ! On ne
saurait concevoir meilleur compliment !

Il faut dire aussi que c'était le cin-
quantenaire de la section, que nous
avons salué samedi. C'est pourquoi un
comité d'organisation présidé par M.
Marcel Lévy, avec des collaborateurs
comme M. André Lauener , qui se révéla
un major de table disert et plein d'à-
propos, comme M. Roger Prétôt , prési-
dent de la section, et leurs camarades,
avait mis tout au point dans les
moindres détails. Les invités furent re-
çus par des cadeaux distribués dans
les chambres d'hôtel ; les membres vi-
rent des cadeaux somptueux orner
leurs places ; le diner aux chandelles
à l'Ancien Stand, introduit par l'Or-
chestre Rudy Bonzo, fut un succès gas-
tronomique et d'ambiance comme on
en vit rarement dans notre bonne ville.
Bref , il n'y eut pas un défaut, pas un
retard , pas un seul « rouspéteur » : si
l'on songe que l'on recevait des voya-
geurs de commerce , on peut mesurer
l'étendue du compliment que nous fai-
sons aux organisateurs !

Le samedi...
Présidée par M . Marc Meyer , de Ge-

nève, en présence de son secrétaire Me
Pierre Bideau, l'assemblée des délé-
gués prit acte avec satisfactio n de l'a-
boutissement d'un proj et d'assurance
vieillesse comp lémentaire de l'AVS \>
dont les primes seront supportées à
parts égales par le patron at et les em-
ployés , ce qui est une excellente politi-
que sociale. Elle exprima aussi à la Li-
gue internationale de la représentation
commerciale sa satisfaction de ce qu'el-
le ait étudié, d'entente avec le Conseil
de coopération douanière de Bruxelles
la mise sur pied d'un accord interna-
tionai instituant un « carnet de passa-
ge» (analogue au passavent automobi-
le) p our échantillons de marchandi-
ses, qui facilitera beaucoup l'exercice
de 'la di f f ic i le  profession de voyageur
de commerce. La séance avait lieu à
l'Aula de l 'Ecole supérieure de com-
merce.

M. Marcel Lévy, président du Comité
d'organisation, salua, sur l'ordre de son
major de table André Lauener, les hôtes
éminents qui lui avaient fait l'honneur
de prendre place dans la magnifique
salle de l'Ancien Stand. Un vin d'hon-
neur communal avait déj à été servi , et
l'ambiance adéquate était créée : ce
que ne démentiront pas MM. J. L. Bar-
relet, président du Conseil d'Etat, Gas-
ton Schelling, président de la ville, J.
A. Haldimann, préfet des Montagnes,
Paul Macquat, président de l'ADC, Al-
bert Hâller, président des Sociétés lo-
cales, Geisbuhler , représentant de la
Société suisse des voyageurs de com-
merce, Reymond, président de la section
marraine de Vevey-Montreux. M. Lévy,
dans un discours d'une remarquable
élégance de forme et de fond, définit
avec esprit et compétence la profes-
sion de voyageur de commerce, trait
d'union entre l'industrie et le public, et
son serviteur , qui connaît et les exi-
gences de la production et celles du
client, lesquelles ne s'entendent pas
toujours, du moins pas immédiatement.
Placé entre le marteau et l'enclume, le
voyageur a besoin de tout son doigté ,
de ses connaissances techniques et de
son sens psychologique pour résoudre
les problème qui lui sont posés, qui res-
semblent souvent à la quadrature du
cercle. M. Lévy félicita les membres
vétérans, fondateur pour M. Wilhelm
Rodé, presque pour MM. Ali Roulet et
quelques autres , et salua les représen-
tants des seize sections de l'Union.

Félicitations et voeux
Après lui, M. J. L. Barrelet, en ap-

portant le salut des autorités canto-
nales, tint à reconnaître l'importance
de la profession de voyageur de com-
merce dans la Vie économique du pays,

qu'elle soit industrielle, agricole, vini-
cole, artisanale et... politique. Pour un
peu, il eût dit que sans lui , les produits
de nos travaux, pour excellents qu'ils
soient , ne sont que ce qu'ils sont : il
faut ce «poète de la vente» pour les faire
valoir aux yeux de la clientèle! M. Gas-
ton Schelling, maire de La Chaux-de-
Fonds, éloquent commis-voyageur des
vertus de la Métropole de l'horlogerie,
sut définir l'esprit de cette étrange
cité, haut perchée, mais qui a aussi
le coeur très haut, si ce n'est la tête
près du bonnet ! « Oui, dit-il , le voya-
geur ressemble par plus d'un point au
magistrat : à lui aussi, on reproche ses
voyages continuels, ses démarches qui
ne sont pas toujours couronnées de
succès, sans se rendre compte des fa-
tigues que voyages et démarches re-
présentent ! » Peut-être que le journa-
liste pourrait lui aussi s'aligner, mais
bah !...

D'excellentes paroles, et des cadeaux
non moins agréables, furent pronon-
cées et remis à la section jubilaire par
MM. Francis Geisbuhler, de la Société
suisse des voyageurs de commerce,
Reymond, président de la section mar-
raine de Vevey-Montreux de l'Union
(une corbeille de bouteilles), Marc
Meyer, président de l'Union, Juillard,
de Genève, Bugnon, du Valais (un pe-
tit baril du meilleur crû) , Henri Schel-
ling, qui' offrit un souvenir aux prési-
dents Lévy et Prétôt , Lauener, qui
fleurit Mmes Lévy, Prétôt et Rodé, P. A.
Nicolet , auteur d'un cordial toast aux
dames. Une adresse d'affection fut en-
voyée à M. Marius Bertrat, ancien pré-
sident central, retenu par la maladie.

Après quoi , l'orchestre Rudy Bonzo
fit danser jeunes et... moins jeunes dans
une ambiance du tonnerre, tandis que
l'increvable Géa Montax faisait rire
tout son monde, que Bob et Dyna sé-
duisaient par leur charme et leurs
chansons du même nom. Jusqu'à la
soupe à l'oignon de cinq heures du
matin, que personne ne refusa, bien
que chacun eût très bien mangé... sept
ou huit heures avant ! On réclama
certes quelques billets de loterie, mais...

...et le dimanche
En cet aimable jour d'hiver, l'on

peut dire qu'il y avait quelque héroïsme
à s'aventurer à Tête-de-Ran, pour y
être reçu avec une cordialité exem-
plaire par M. Georges Hertig. Couche
de neige sur les tables, accordéon
(Rudy Bonzo, qui n'avait pas dormi) ,
apéritif , tout faisait penser à quelque
haute station alpestre. Mais quel dé-
cor ! Et quelle vue ! On eût cru à une
fastueuse fantaisie du comité d'orga-
nisation, qui avait plus d'un tour dans
son sac. On descendit ensuite aux Ge-
neveys-sur-Coffrane où, après une
sensationnelle partie de boules dans la
plus extraordinaire station qui soit, on
goûta (et on regoûta !) à un succulent
déjeuner préparé selon les plus augus-
tes traditions culinaires. Discours? Oui ,
quelques-uns, mais irrésumables : dans
cet étonnant village, rien ne se passe
comme à l'ordinaire ; c'est pourquoi
l'on nous avait réservé, avec un rayon
de soleil illuminant le Val-de-Ruz, le
lac et les Alpes (dans le lointain), un
numéro d'équitation au Manège, qui
valait le déplacement, sous la pater-
nelle surveillance de M. W. Rossetti.

Que dire de plus ? Ah ! oui : rendez-
vous au centenaire, après un aussi
inoubliable cinquantenaire !

J. M. N.

Chronique suisse
Encore un incendie

à Grandson
GRANDSON, 23. — Dimanche à

23 h. 30, un nouvel et violent incendie
a complètement détruit un hangar ap-
partenant aux abattoirs de Grandson
et qui contenait du matériel utilisé par
les abattoirs et un char de viande.

Etant donné l'état d'alerte dans le-
quel vivent les pompiers de Grandson,
ils sont intervenus extrêmement rapi-
dement .

C'est le 8e ou le 10e qui éclate à
Grandson en quelques mois. Le dernier
date du 14 mai.

M. Primault, président de la Chambre
suisse de l'horlogerie, parle de..

...la campagne américaine
contre l'horlogerie suisse

BIENNE, 23. — M. Edgar Primault,
président de la Chambre suisse de l'hor-
logerie et de l'Office suisse d'expan-
sion commerciale, a fait, dans le cadre
du 7me congrès de la Fédération suisse
des lions-clubs, une conférence qui a
mis en relief quelques aspects des ac-
tions en cours aux Etats-Unis contre
l'industrie horlogère suisse.

L'orateur s'est attaché essentielle-
ment aux plaintes et motifs de plaintes
formulées à Washington à propos des
violations des lois américaines anti-
trust, que l'on reproche à des associa-
tions suisses et à des importateurs et
commerçants américains intéressés à la
vente des montres suisses aux Etats-
Unis.

A cette occasion, M. Primault a rap-
pelé une définition donnée en son temps
par un important quotidien suisse de
« Sherman Act », lequel se trouve à la
base des lois et règlements anti-trusts
et n'est « qu'un phénomène empaillé
auquel on rend en Amérique un culte
plus ou moins sincère et non point une
vraie loi devant laquelle tous les ci-
toyens seraient égaux ».

D'autre part cette conférence a mis
en évidence le fait que l'industrie hor-
logère suisse connaît trop bien les
avantages d'une concurrence interna-
tionale pour vouloir délibérément s'en
priver. Mais cette industrie regrette et
désapprouve que certains de ses con-
currents à l'étranger usent, non pas
d'armes commerciales ou techniques, ce
qui serait conforme à l'intérêt du con-
sommateur, mais emploient des moyens
politiques, les tarifs douaniers exces-
sifs, le contingentement, les restric-
tions, bref tout l'arsenal, toutes les pos-
sibilités administratives ou j uridiques
pour freiner ou empêcher une saine
concurrence profitable, en fin de
compte à l'utilisateur de ses produits.

Quatre jeunes gens tombent
à l'eau

CHIASSO, 23. — Quatre jeunes gens
de Chiasso s'étaient rendus dimanche
en Italie, pour faire une promenade en
bateau sur le lac de Côme. A la hau-
teur de Toriggia, le canot chavira et
les quatre jeunes gens tombèrent dans
l'eau. Tandis que trois d'entre eux par-
venaient à s'agripper à l'embarcation,
le quatrième tenta de gagner la rive à
la nage, mais après une vingtaine de
mètres, il disparut dans les flots. U s'a-
git de M. Bruno Zoppi, 20 ans. Son
corps n'a pas encore été retrouvé.

Ï ' ¦

m̂Wkàmk̂  Wr

L'opinion de C0C0LBT MORAND , du F.C. La Chaux-de-Fonds : ^—____
« V1VI-KOLA n'utilise pas de l'eau Ç
de robinet, mais l'eau miné ra l e  —= -—^. N.
d'Eglisau. C'est pour cela que je L I gs^t f t  \
préfère cette marque ». VW « ̂ ^SjJ^

IBsMMBW LA MARQUE SUiSSE



CHAMBRE belle, petite,
plein soleil, à louer à jeu-
ne homme sérieux (tout
de suite). — S'adresser
Doubs 137, 2e étage, à
droite. 
A VENDEE 1 divan cou-
che avec deux fauteuils,
1 tat" de cuisine. Prix
modéré. — S'adresser

après 18 h. 30, Jaquet -
Droz 13, au 2e étage, à

A VENDRE d'occasion un
potager à bois émaillé

gris, marque Hofmann, 2
p l a qu e s  chauffantes,

bouilloire et four. Prix in-
téressant. — S'adresser à
M. Pierre Baenteli, Hô-
tel-de-Ville 38. 
CHAMBRE meublée,
chauffée à louer. S'adr.
Temple Allemand 81 au
rez-de-chaussée à droite.
Tél. H.43.59.

CHAMBRE non meublée
ou éventuellement petit

logement est cherché par
monsieur seul pour tout
de suite. — Faire offres
sous chiffre N. S. 10896,
au bureau de L'Impartial.
A REMETTRE ler juil-
let, bel appartement 2
pièces et demi , tout con-
fort, téléphone, possibili-
té de garage. — Télépho-
na 2 2R 34. dp 8 h. à 13 h.

QUI GARDERAIT deux
fillettes pendant les heu-
res de travail. Quartier
des Forges. — S'adresser
au bureau de L'Impartial.

10763
A VENDRE pousse-pousse
vert Royal Eka, un pick-
up automatique Thorens
avec 30 disques. Le tout
à l'état de neuf. — S'a-
dresser à M. Eugène

Grimm, Parc 176.

APPARTEMENT Ménage
sans enfant cherche ap-
partement 2-3 pièces à
l'étage sans ou mi-con-
fort. Echange éventuel

avec 3 pièces rez - de -
chaussée, début Charriè-
re. — Ecrire sous chiffre
G. L. 11006, au bureau de
L'Impartial.
A VENDRE aquarium
avec poissons, bas prix
S'adr . au bureau de L'Im-
partial. 10955

CHAMBRE à deux lits,
à louer à jeunes gens sé-
rieux. Libre tout de sui-
te. — S'adresser Tem-
ple-AUemand 3. 
A LOUER belle chambre
part à la salle de bains,
à jeune fille sérieuse. —
S'adr. à Mme A. Gindrat.
Serre 41. 
A LOUER chambre meu-
blée. — S'adresser à Mme
Studer , Ronde 13, télé-
phone 2 78 40.
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^y- Causerie avec clichés en couleurs, de M. le Dr
Billets aux portes Jean Clavadetscher

Entrée Fr. 1.—
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La Manufacture d'Horlogerie
LE COULTRE & Cie, au SENTIER

engagerait pour entrée tout de suite ou
époque à convenir :

technicien-horloger
apte à s'occuper de construction de ca-
libres, éventuellement problèmes de
construction moderne, organisation et
recherche.
Situation intéressante et d'avenir.

Dessinateur
pour la création de modèles de pen-
dulettes, cadrans et boites de montres.
Candidat ayant du goût pour le dessin
et quelques notions dans la fabrication
de boites de montres aura la préfé-
rence. '
Situation intéressante et d'avenir.
Adreser offres manuscrites avec copies
de certificats et références.

L : ' 
A

Assurance grêle
La prime est supportable
Un dommage de grêle ne l'est
pas toujours
La période dangereuse approche

ASSUREZ VOS RÉCOLTES

E. Kaufmann
MAGASIN TOULEFER
Place Hôtel-de-Ville

1

Atelier de terminages
cherche

jeunes ouvrières
ayant bonne vue, pour différents tra-
vaux en atelier. Les intéressées seraient
éventuellement mises au courant de
parties d'horlogerie.
Prière de se présenter à l'Atelier de
Terminages de

BULOVA WATCH Co, SONVTT.TKR
Tél. 441 21.
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Terrain industriel
à vendre

La Commune de Concise offre à vendre un ma-
gnifique terrain industriel, à proximité de routes
cantonales, cinq minutes de la gare C. F. F., d'un
accès facile. Eau et électricité à proximité. Sur-
face environ 7000 m2. Prix intéressant.

Pour visiter et traiter , prière de s'adresser à
Monsieur A. Cousin, syndic. Tél. (024) 4.51.59.
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Sur les bords du Rhin

Avec des excuses valables, nos Meu-
queux qui ont brillé hier à Bâle sur le
terrain du Landhof où le public ne mé-
nagea pas ses applaudissements à nos
champions, connurent malgré tout la
défaite. La victoire fut conquise par
les Rhénans en première mi-temps,
surtout entre la demi-heure et la mi-
temps, moment durant lequel nos
champions suisses connurent un pas-
sage à vide qui leur fut fatal , car Bâle
prenait le large avec 2 buts d'écart, ce
qui donnait un handicap très lourd à
surmonter au cours des 45 minutes de
la deuxième mi-temps qui vit un siège
en règle des bois de Schley avec mal-
heureusement un seul but marqué. Ceci
nous donnant le résultat final de 4 à
3 au bénéfice des locaux.

Antenen et ... Kernen absents !
SI nous devons admettre l'absence de

Charly Antenen éloigné de son équipe
depuis un mois (il sera là samedi pro-
chain contre Lucerne) il nous faut re-
gretter celle de Willy Kernen qui, au
retour du match international de Rot-
terdam s'est vu refuser un congé pour
samedi par son autorité militaire qui
le libérait seulement dimanche matin,
du Valais ! Aussi le comité directeur
des Meuqueux dut faire face à un gra-
ve problème : celui de chercher Ker-
nen en avion. Malheureusement le
mauvais temps du dimanche empêcha
cette expédition , laissant le stop demi
chaux-de-fonnier en terre valaisanne.

Fesselet joue malgré une blessure
Ce concours de circonstances obli-

gea le sympathique Fesselet à prendre
place dans son équipe malgré une sé-
rieuse blessure au genou reçue diman-
che passé contre Lausanne. Il tint du
reste fort bien sa place.

Dernière excuse et celle-là est de
poids car Mauron , Eggimann et Morand
durent faire preuve d'esprit de sporti-
vité pour surmonter la fatigue qu 'ils
étaient en droit d'avoir après le match
de Rotterdam avec notre équipe na-
tionale.

Malgré tout , ces circonstances ne
nous empêcheront pas de croire en la
victoire finale des Chaux-de-Fonniers
qui, dans les trois matches qui leur
restent , empocheront les 3 points in-
dispensables. En nous penchant sur le
match de Bâle où en deuxième mi-
temps les leaders se comportèrent en
champion.", acceptant la défaite comme
un incident normal , nous avions l'im-

pression que l'adversité n'entamait pas
leur moral et loin de l'émousser elle
donnait de la vitalité à chacun qui s'en
donna pour conquérir le cuir et le me-
ner à la bataille avec beaucoup d'à-
propos. Par trois fois même la balle
longea la ligne de but et ce fut miracle
pour les Bâlois qu'elle ne passa pas
dans la cage. Donc partie satisfaisante
dans son ensemble qui doit conduire
nos valeureux champions à la con-
quête suprême malgré la perte du gain
de cette partie.

La partie
F.-C. Bâle : Schley ; Fitze, Bopp ;

Redolfi , Meber , Gilliéron ; Bannwart,
Hugi II, Monros, Obérer , Thalmann.

F.-C. La Chaux-de-Fonds : Ruesch ;
Ehrbar, Buhler ; Eggimann, Zappela,
Peney ; Morand , Fesselet, Kauer, Mau-
ron, Gerber.

Arbitre : M. Schicker de Berne.
Spectateurs : 10.000.
Buts : Mauron (5e) ; Hugi II (10e) ;

Obérer (22e) ; Mauron (30e) ; Bann-
wart (36e) ; Hugi n (41e) ; Bopp
« autogoal » (59e) .

Départ décidé des deux équipes à
la recherche de la supériorité terri-
toriale pouvant créer la possibilité d'ou-
vrir le score dès les premières minutes.
Avantage des visiteurs très net. La
balle s'en va d'un joueur à l'autre pour
terminer sa course à la 5e minute dans
la cage de Schley battu sur un tir de
Mauron. A la 10e minute l'avant-centre
bâlois se couche dans les 16 mètres
chaux-de-fonniers. Coup de sifflet de
l'arbitre qui se laisse influencer par
ce coup théâtral d'où un penalty que
Hugi n'a aucune peine à transformer.
Ce coup du sort n'affecte pas l'équipe
montagnarde qui voit une tête de
Kauer s'écraser sur la barre ! A la 22e
minute, percée des Bâlois qui par Obé-
rer portent la marque à 2-1. Pour une
dizaine de minutes le jeu devient
brouillon, coupé à la 28e minute par
une descente Morand-Mauron des plus
spectaculaires d'autant plus qu'elle se
termine par un tir de Mauron retenu
de justesse par Schley. La barre vient
au secours de Ruesch sur un envoi
bâlois de valeur. A la 30e minute,
Mauron tire au but. Schley boxe l'en-
voi qui lui revient mais Mauron s'in-
terpose et à la barbe du portier bâlois
égalise de la tête.

A la 36e minute. B""iwart su bé-
néfice d'une situation d'off-side s'en
va dribbler Ruesch et du même coup

marquer un 3e but. Sur reaction des
Meuqueux , Mauron seul devant la cage
met à côté ! A la 41e minute, Hugi II
part du centre du terrain , il prend à
contre-pied Buhler qui se laisse dis-
tancer, aussi le Bâlois au bénéfice
d'une excellente situation bat d'un
tir croisé Ruesch. Ci 4 à 2.

La reprise
Pour cette deuxième mi-temps chan-

gement chez les visiteurs qui placent
Fesselet comme demi-centre, Zappella
demi-droit et Eggimann en attaque. Le
changement apporte du nouveau qui
se contrétise à la 59e minute par un
autogoal de Bopp. Dès ce but la ligne
médiane est occupée par l'arrière dé-
fense des Meuqueux qui poussent l'at-
taque afin d'arracher le nul, aussi le
gardien Schley en a plein les bras. De
son côté Ruesch voit venir le cuir sur
de rares percées. Citer toutes les ten-
tatives des Meuqueux donnerait un
long récit sans valeur puisque sans
goal !

Rarement il nous fut permis d'assis
ter à un siège pareil , siège qui se ter
mine sans résultat positif d'où victoi
re pour Bâle. P. G.

Les Meuqueux, privés de Kernen et d'Antenen
acculent Bâle qui pourtant, emporte la victoire par 4 à 3

La Chaux-de-Fonds ARC.
bat Lausanne AG. 13 à 9

Handball

et prend ainsi la tête
du classement

Invaincue tout comme les Chaux-de-
Fonniers, Lausanne AG a rendu visite ,
samedi, à notre club local. Très impor-
tant ce match devait désigner laquelle
des deux équipes pourrait prendre le
commandement du groupe de première
ligue.

La partie
Pour cette rencontre, on a réintro-

duit Klingele en défense, à la place de
Berger, et la composition de notre équi-
pe se présente ainsi :

Allemann ; Klingele, Froidevaux ;
Koller, Seiler, Depierre ; Pickel, Aesch-
limann, Janson, Bochsler et Junod.

Le coup d'envoi est à peine donné
que Bochsler trouve une brèche dans
la défense lausannoise et ouvre la
marque. Mais deux minutes plus tard,
l'égalisation est obtenue pour les Lau-
sannois. Puis c'est au tour de Pickel

de redonner l'avantage à nos locaux,
mais une fois encore Alleman doit s'a-
vouer battu.

La ligne d'attaque chaux-de-fonniè-
re fait merveille et organise de belles
descentes. Bochsler et Aeschlimann, par
deux fois , portent le score à 5 à 2 en
faveur des Chaux-de-Fonniers. Les
Vaudois se montrent également très
dangereux et l'international Busset
donne à leur ligne d'attaque un sé-
rieux appui.

A la 15e minute, les Vaudois peuvent
réduire le score, mais Bochsler sur pe-
nalty, puis Janson scorent à nouveau
pour leurs couleurs.

Enfin , peu avant la fin de cette pre-
mière mi-temps, Lausanne AG inscrit
un nouveau but. L'écart sera toutefois
maintenu au repos, car Bochsler, très
habile, marque un nouveau but.

Peu après la reprise, un penalty
échoit aux locaux. Bochsler, alors porte
le score à 9 à 4. Une contre-attaque
vaudoise se traduit ensuite par un
nouveau but. Mais Bochsler, décidé-
ment en grande forme, augmente en-
core l'avantage pour son équipe en
obtenant deux magnifiques points.

Va-t-on assister à une écrasante vic-
toire des nôtres ? Non , car les Lausan-
nois, par deux fois, réussissent à battre
notre défense. Un mauvais moment est
à passer pour les Chaux-de-Fonniers ,
qui voient leurs adversaires redoubler
leurs attaques. Cependant , Janson mar-
quera , à un moment critique, un splen-
dide but, suivi peu après d'un autre de
Bochsler.

La partie est jouée et nos locaux ra-
lentissent l'allure. Dans les dernières
minutes, deux buts seront encore mar-
qués par les Vaudois, cela n'empêche
pas de laisser une victoire méritée à
nos représentants.

Commentaires
Par cette brillante victoire, voici

donc nos représentants hissés à la
première place. Souhaitons qu'ils la
gardent jusqu'au bout.

En neutralisant le Lausannois Bus-
ser, Froidevaux a fait une toute grande
partie. Mais il serait faux de ne pas
citer son camarade Klingele qui a mon-
tré qu'il était toujours un peu là. Ai-
dant tantôt l'attaque, tantôt la défen-
se, les demis Koller, Seiler et Depierre
ont contribué pour une large part
au succès de leur équipe. A part Boschs-
ler, la ligne d'attaque s'est montrée as-
sez irrégulière. Sa première mi-temps
fut magnifique, mais au cours de la
seconde elle a payé les efforts fournis
durant les 30 premières minutes. Les
deux jeunes Pickel et Junod ont j oué
un peu trop nerveusement, nervosité
due surtout à l'importance de l'enjeu.

Mais il faut féliciter en bloc tous les
artisans de cette victoire, pour la vo-
lonté et le cran affiché durant toute
cette partie. De l'autre côté, deux hom-
mes sont nettement ressortis du lot .
Tout d'abord le gardien qui a fait des
arrêts avec un réflexe étonnant. Sans
lui, la cage lausannoise aurait été plu-
sieurs fois encore violée. Busset n'est
plus tant jeune , mais son sens du jeu ,
sa vitesse font de lui un handballeur
très redoutable. R. D.

Gros succès du concours hippique de Colombier
Samedi et dimanche

Une affluence record a applaudi aux prouesses des meilleurs cavaliers
de Suisse

(Corr.) — Le concours hippique de
Colombier , qui est devenu — année
après année — une des plus importan-
tes manifestations équestres de Suisse
et qui comptait , cette année, pour le
championnat militaire, s'est déroulé
samedi et dimanche avec un succès
considérable.

Ce succès, disons-le d'emblée, n'est
pas dû seulement à l'affluence record
— quelque 3200 personnes s'étaient don-
né rendez-vous dans le magnifique Tri-
angle des Allées pour assister aux di-
verses épreuves — ni à la participation
exceptionnellement nombreuse des
meilleurs cavaliers du pays. Il est dû
aussi à la classe que cette manifes-
tation a acquis, à l'allure qu'on a su
lui donner et au climat très particulier
qui est le sien. On y notait hier, par
exemple, la présence de M. J.-L. Bar-
relet , président du gouvernement neu-
châtelois (qui a d'ailleurs accepté de
présider le comité d'honneur du con-
cours) , du col. cdt. de corps L. de Mont-
mollin, chef de l'E. M. G., du col. divis.
Tardent et du col. G. Marti , comman-
dant du régiment neuchâtelois.

Les épreuves du samedi furent dispu-
tées avec une rare élégance. Mais ce
sont surtout celles du dimanche qui
firent la plus vive impression. On ad-
mira beaucoup les membres de l'équi-
pe suisse qui participera la semaine pro-
chaine aux champions hippiques inter-
nationaux de Madrid et qui étaient ve-
nus avec leurs chevaux personnels pour
éviter de fatiguer les chevaux qui cour-
ront à Madrid. Comme toujours , les ca-
valiers de La Chaux-de-Fonds se tail-
lèrent un très grand succès, attesté par
les résultats obtenus :

Les résultats
No 1. Prix des habits rouges

1. Aristo, cav. M. Buhofer jun , Lenzbourg,
0 faute , l'14"8 ; 2. Erguel , cav. M. J. Ros-
set, La Chaux-de-Fonds, 0 faute , l'24"6 ; 3.
Embrasse , cav. C. Reinhard , Le Locle, " 0
faute, l'28"2 ; 4. Kitty, M. Burger, Burg, 0
faute, l'31"5 ; 5. Barnier , W. Wûrscher , La
Croix-sur-Lutry , 0 faute , l'33'4 ; 6. Ami du
Diable , H. Spillner , Bienne, 0 faute , l'35 ;
7. Bérénice , W. Wûrscher , La Croix-sur-
Lutry, 4 fautes, l'26"4 ; 8. Boalia, K. H.
Timm, Belp ; 9. Coeur de Lilas, C. A. Rein-
hard , Le Locle ; 10. Caligula , A. Frangi,
Nidau ; 11. Black Charm, S. Bûrki, Lucer-
ne ; Adonius, W. Brenzikofer, Bienne.

No 2. Prix de l'Armée
1. Doriskos, Lt. K. Eschler Êuhler , 3 fau-

tes, l'31"2 ; 2. Fabienne, Fit. Bodenmuller
K., Winterthour, 3 fautes, l'35"5 ; 3. Eloyse,
Fit. Ceneux D., Genève, 3 fautes, l'51"7 ;
4. Jacquobin , Cap. EMG Lombard F., Aa-
rau ; 5. Vierfurst , Fit. Vuagniaux, Yvo-
nand.

No 3. Américaine
1. Arisuo, M. Buhofer jun., Lenzbourg, 40

points, 2, 3'3" ; 2. Gute, Fit. Buhofer,
Zoug, 40 points, 2'10"4 ; 3. Bayadère, M.
Buhofer jun., Lenzbourg, 40 points, 2'13"
9 ; 4. Coeur de Lilas, C.-A. Reinhard, Le
Locle ; 5. Fabienne, Fit. K. Bodenmuller,
Winterthour ; 6. Barbara , Fit. H. Buhofer,
Zoug.

No 4. Coupe
1. Tramontane, Lt.-col. L. Servien, Yver-

don, 0 faute , l'29"6 ; 2. Goldherr , Lt. Esch-
ler K. Buhler, 4 fautes, l'22'2 ; 3. Kitty, M.
Burger , Burg , 4 fautes , l'28"4 ; 4. Tanden,
M. Buhofer jun . Lenzbourg ; 5. Flink, Lt.
Eschler K. Buhler ; 6. Gute , Fit. Buhofer
H., Zoug.

No 5. Prix des débutants, cat. D. I.
1. Caduca , Drag. Monnier A., Les Gene-

veys-sur-Cof., 0 point , l'21" ; 2. Durch-
laucht , Drag. Schreyer H., Gais, 0 point ;
3. Wuri , Drag. Jaton A., Champvent , 3
points ; 4. Emphiale, Drag. Probst S., Fins-
terhennen ; 5. Biatritza , Drag. von Allmen
A, Malvilliers ; 6. Escalade, Drag. Pilloud
G., Le Villaret.

No 6. Prix de la cavalerie, cat. D. L
1. Tergilla , Drag. Moser H., Madretsch

0 point , l'23"2 ; 2. Centria , Drag. Bezén-
çon J. C., Champagne , 3 points ; 3. Pierrot
App. Veuve Ch., Chézard ; 4. Limasse, Drag
Veuve M., Saint-Martin.

No 7. Prix des Allées, cat. U. I.
1. Tringlot , Margis Gremion A., Fontai-

nemelon, 0 point , l'31"4 ; 2. Zenzor, Brig.
Engel Ed., Saint-Biaise, 3 points, l'31"4 ;
3. Puchler, Brig. Chevalley G., Orzens ; 4.
Cetina, Brig. Houmard H., Mallerey.

No 8. Prix du Vignoble, cat. V. L
1, Tringlot, Margis Gremion A., Fontai-

nemelon, 24 points, l'29"2 ; 2. Unau, Drag.
Tanner G., Saint-Martin, 2 points, l'29"4 ;
3. Pierrot, App. Veuve Ch., Chézard, 24
points, l'33"2 ; ; 4. Zenzor, Brig. Engel Ed.,
Saint-Biaise, 2 points, l'34"l ; 5. Limasse,
Drag. Veuve M., Saint-Martin ; 6. Puchler,
Brig. Chevalley G., Orzens ; 7. Triade, App.
Johner J. L., Valangin : 8. Durchsicht,
Michef Kipfer J., Malvilliers ; 9. Tergilla,
Drag. Moser H., Madretsch.

No 9. Prix du Château de Colombier
Catégorie S. I.

1. Doriskos, Lt. Eschler K., Buhler, l'33'
5 ; 2. Goldherr , Lt. Eschler K., Buhler, 1'
45"6 ; 3. Gute, Fit. Buhofer H., Zoug, 1'
48"5 ; 4. Barbara , Fit. Buhofer H., Zoug,
l'53"4 ; 5. Bayadère, M. Buhofer M., jun.,
Lenzbourg ; 6. Tramontane, Lt.-col. Ser-
vien L., Yverdon ; 7. Fabienne, M. Bren-
zikofer W., Bienne ; 8. Burin, Lt.-col. Ser-
vien L., Yverdon.

Hors concours : Or-en-Barre , Ecuyer
Muller J., Avenches, 2'03"2.

No 10. Prix de Colombier, cat. M. IV
" l. Aristo, M. Buhofer M., jun., Lenz-

bourg, 0 point , 35"6, barrage ; 2. Jacquo-
bin , Cap. EMG Lombard F., Aarau, 0 point ,
51"8 ; 3. Coeur de Lilas, M. Reinhard C. A.,
Le Locle, 4 points, 42"2 ; 4. Bissada, Cap.
EMG Lombard F., Aarau, 4 points, 46"8 ;
5. Adonius, M. Brenzikofer W., Bienne ; 6.
White Label, M. Brenzikofer W., Bienne ;
7. Eloyse, Fit. Ceneux D., Genève ; 8. Co-
bra , M. Timm K. H., Belp.

No 11. Championnat Gillette, cat. S.
1. Tandem, M. Buhofer M., jun., Lenz-

bourg, 0 point, après 3e barrage ; 2. Ca-
dolin, Fit. Stoffel A., Berg, 0 point , après
2e barrage ; 3. Bayadère, M. Buhofer M.,
junior , Lenzbourg , 0 point, après ler bar-
rage ; 4. ex aequo, Fabiola , Fit. Boden-
muller K., Winterthour , 4 points, après ler
barrage ; 5. ex-aequo, Goldherr, Lt. Eschler
K., Buhler ; 4. ex-aequo, Kitty, M. Burger
M., Burg ; 7. Vernunft, Fit. Stoffel A.,
Berg.

Vacances gratuites
Le Vermouth «Noblesse» prépare de sen-

sationnelles vacances gratuites. Voilà une
façon originale pour cette grande marque
de remercier le public de sa fidélité.

Dans le monde sportif
Le championnat suisse de f ootball

tire à sa f in .  En e f f e t , la plupart des
clubs de Ligue nationale A n'ont plus
çue deux rencontres à disputer. Les au-
tres trois. Le F.-C. La Chaux-de-Fonds
est de ceux-là. Or, à la suite de sa dé-
faite contre Bâle, cette f in  de cham-
p ionnat of f r e  un regain d'intérêt qu'on
ne saurait se dissimuler.

En ef f e t .  Les Meuqueux toujours en
tête, n'ont que deux points d'avance
sur Lausanne, mais aussi un match en
moins. Il n'empêche que les Chaux-de-
Fonniers devront veiller au grain ces
proc hains dimanches. Les trois mat-
ches qu'ils ont encore à disputer auront
lieu à la Charrière. Samedi prochain ,
ce sera Lucerne qui paraît d' ores et
déjà condamné à la rélégation. Les vi-
siteurs joueront-ils... résignés, ou au
contraire, désirant terminer en beau-
té, se battront-Us comme des... lions
de Lucerne ? Les deux autres équipes
à donner la réplique aux Meuqueux sont
Chiasso et Bellinzone. Là, bien qu 'au-
cun de ces deux clubs n'ait plus rien
à perd re ou à gagner, il s'agira de lut-
ter farouchement pour vaincre et s'as-
surer les quelques points indispensa-
bles pour demeurer au commandement.

Venons-en maintenant à la partie
d'hier . La défaite des nôtres sur les
bords du Rhin constitue la grosse sur-
prise de la journée. On doit immmé-
diatement mentionner à la décharge
des champions suisses qu'ils jouaient
sans deux de leurs meilleurs éléments,
deux piliers de l'équipe : Antenen ( tou-
jours blessé) et Kernen, retenu au ser-
vice militaire. (Notre neutralité est-elle
menacée au point que l'on soit dans
l'obligation de refuser de donner vingt-
quatre heures de congé à un soldat ?...)

Malgré ce lourd handicap, les Meu-
queux se sont bien battus et la deu-
xième mi-temps, particulièrement, les
vit sans cesse à l'attaque. Hélas ! ils
ne purent rééditer leur exploit de Lau-
sanne et remonter le score in extremis.

Autre résultat intéressant : la défaite
de Bellinzone en face de Fribourg qui

avait pourtant e f fec tué  le déplacement
du Tessin et af frontai t  l'une des meil-
leures défenses du pays .

A l'extrême pointe du Tessin , Chias-
so a infligé une lourde corection à son
rival Lugano, tandis qu'à Thoune , les
glorieux finalistes de la Coupe subis-
saient eux aussi la loi du plus f or t .

La victoire de Zurich sur Servette lui
vaut de passer à la quatrième pla ce du
classement.

En Ligue B, Urania consolide sa po-
sition de leader en battant de justess e
Soleure. Bienne qui est venu à bout
d'Yverdon , semble le club le mieux pla-
cé pour accompagner les Genevois dans
leur ascension.

En queue de classement , Yverdon est
d' ores et déjà sacrif ié.  Mais la lutte
sera chaude en ce qui concerne le deu-
xième club appelé à disparaître. Cinq
équipes sont encore menacées. Voilà qui
nous promet deux prochains diman-
ches passionnants.

Football
Le championnat suisse

Ligue Nationale A
Bâle-Chaux-de-Fonds 4-3.
Bellinzone-Fribourg 0-1.
Chiasso-Lugano 5-2.
Lausanne-Young-Boys 2-1.
Lucerne-Granges 2-2.
Thoune-Grasshoppers 1-5.
Zurich-Servette 2-0.

Ligue nationale B
Berne-Blue Stars 1-3.
Cantonal-Nordstern 6-2.
St-Gall-Locarno 3-2.
UGS-Soleure 1-0.
Wlnterthour-Schaffhouse 1-1.
Bienne-Yverdon 2-0.
Young-Fellows-Malley 0-2.

Le championnat des réserves
Bâle-Chaux-de-Fonds 1-0.
Bellinzone-Fribourg 0-0.

Chiasso-Lugano 0-1.
Lausanne-Young-Boys 1-5.
Zurich-Servette 0-2.
Cantonal-Nordstern 5-4.
Bienne-Yverdon 7-0.
UGS-Soleure 3-4.
St-Gall-Locarno 6-2.
Wlnterthour-Schaffhouse 1-6.
Young-Fellows-Malley 2-0.

Le championnat de lre ligue
Concordia-St-Imier 6-1.
Moutier-Olten 1-1.
Nidau-Delémont 0-5.
Helvetia-Berthoud 3-1.
Vevey-USBB 3-0.
Central-Martigny 4-4.
Monthey-Sion 2-4.

Le classement
Ligue nationale A

Joués Points
Chaux-de-Fonds 23 38
Lausanne 24 36
Grasshoppers 24 31
Zurich 24 28
Young Boys 24 26
Servette 23 24
Chiasso 24 24
Bellinzone 24 23
Bâle 24 22
Lugano 24 18
Fribourg 23 17
Granges 24 17
Lucerne 23 14
Thoune 24 14

Ligue nationale B ¦¦

Urania 24 35
Bienne 24 32
Schaffhouse 24 30
Malley 24 30
Nordstern 24 29
Young Fellows 24 25
Winterthour 24 25
Cantonal 24 23
Soleure 24 20
Blue Stars 24 20
St-Gall 24 20
Berne 24 18
Locarno 24 18
Yverdon 24 11

Tous les Spo rts...



FABRIQUE D'HORLOGERIE
cherche

mécanicien-
outilleur

travaillant à domicile ou atelier
de petite mécanique de précision
capable de confectionner petits
outillages pour la fabrication de
l'ébauche, tels que : plaques de
tournages, fraisages, jauges, ou-
tils de contrôle.
Faire offres écrites sous chiffre
S. V. 10965, au bureau de L'Im-
partial.

Jeune
dactylo

habile est cherchée tout de
suite ou à convenir
par maison de la place.
Faire offres sous chiffre
B. Z. 10863, au bureau
de L'Impartial.
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Frey mérite votre confiance. Son choix
d'ensembles d'été pour

messieurs et garçons est incomparable et
ses prix avantageux lui

ont valu une juste réputation.
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La Chaux-de-Fonds, 64, av. Léopold-Robert

' sténographie
Dactylographie

!f Leçons particulières
'. et cours par petits
t groupes , divers de-
!" trrés. Entrainement.
i Adaptation à l'allem.
i et a l'anglais
f Entrée à toute épo-

ECOLE BENEDICT
(22me année)

rue Neuve 18
Téléphone 2.11.64 t
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SS^ fces rhumatisants
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...trois points noirs
que l'on reproche à l'usage
du charbon disparaissent :

...lors de la livraison, la sup-

1 

pression de la poussière qui
se répand habituellement
dans les locaux avelsinants.
Le charbon traité n'en pro-
duit plus.

...des locaux qui restent pro-

2 

près, de même que leur con-
tenu ; et il n'y a dès lors pas
lieu de prévoir ou d'exécuter
des nettoyages spéciaux.

...à la saison du chauffage,
la manipulation journalière

3 

de votre combustible qui se
fait sans crainte de salir. Le
traitement appliqué au char-
bon conserve son effet tout
le temps de l'emmagasinage.

Et avec ces avantages mar-
quants, nos conditions de
vente restent les mêmes.

En exclusivité chez

F E HR
C O M B U S T I B LE S

Entrepôts 23
Tél. 2.18.29 La Chaux-de-Fonds
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en une seule BOSTON!
t. Vous appréciez la BOSTON-verte parce qu'elle

est si légère, si douce et pourtant si savoureuse.
Même les fumeurs à la chaîne trouvent qu'elle
n'irrite pas la gorge.

2. Mais ce qui vous plaira tout particulière-
ment dans la BOSTON-verte, c'est d'avoir
découvert une cigarette de si bonne qua-
lité à un prix aussi avantageux I

î ^̂ B 2° boTmarché

A vendre

bais
d'occasion :

1 pièce en pitch-pin , 12(
X35X45 cm. ; 1 pièce tôle
forte 120X40X40 cm. ; :
pièces garnis plomb 953!
35X50 cm. — S'adresseï
à

E. WEISSBRODT
Progrès 84-88

RETRAITÉ cherche ap-
partement 2 chambres
chauffé ou non , W. C. int
Ecrire sous chiffre R. D
10829 au bureau de LTm-
partial.
DEMOISELLE cherche
tout de suite, chambre
meublée avec cuisine , oi
part à la cuisine. S'adr
rue de la Paix 81, ler éta -
ge à gauche , de midi è
13 h. et le soir à partir de
19 h. Tél. 2 59 44

ON CHERCHE
tout de suite dans restau-
rant de campagne

JEUNE FILLE
ou

DAME
pour aider au ménage
Place à l'année ou pou:
la saison. Vie de famille
congés réguliers, gage se-
lon entente. — Ecrire

sous chiffre P 10653 N, à
Publicitas S A, La Chaux-
de-Fonds.

Maisons à vendre
1 maison locative avec atelier ;
1 maison familiale avec garage, nom-
breuses dépendances et grand parc arbo-
risé de 2500 m2. Le tout situé en ville,
quartier est. — Ecrire sous chiffre
M. B. 10725, au bureau de L'Impartial.



Maiame,

montiez que vous êtes connaisseuse •
exigez
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par Edouard DE KEYSER

Guitran les attendait dans le hall. Pour recevoir
l'invitée de sa femme, il avait renoncé à la tenue
de sport. Pendant que Dolorès le présentait, il
couvrit Juana d'un regard interrogateur et soup-
çonneux. D'où sortait cette joli e créature dont il
n'avait jamais entendu parler ? Pourquoi avait-
elle téléphoné à sa femme , et pourquoi celle-ci
l'avait-elle invitée si loin ? Tout autre homme
eût cru au plaisir d'une excursion . Il se contenta
de se dire qu 'il était anormal de dépenser tant
de pesos pour venir déjeuner !

La cinquantaine proche , lui laissait encore des
traits réguliers ; avant de plaquer sur son mas-
que comme une synthèse de ses défauts , il de-
vait paraître un agréable cavalier. De grands yeux,
un e bouche bien coupée, une lèvre supérieure as-
sez haute. Il portait les favoris , comme un musi-
sien d'estudiantina , mais il ne parvenai t pas à
cacher un air de fourberie , de duplicité qui le
rendait odieux dès les premiers instants. Il pos-
sédait dans la capitale une affaire qui lui rap-
portait gros, où tout le monde le craignait; et à

laquelle il donnait la plus grande partie de son
temps. Il était mortellement jaloux de son fils,
parce que celui-ci avait dans le monde des suc-
cès que lui-même ne rencontrait plus.

La trentaine de pensionnaires disséminés dans
la salle à manger bénéficiaient à doses égales de
ses regards méfiants. C'était lui qui avait voulu
quitter Llao-Llao pour se retirer dans un endroit
plus désert, mais commode à surveiller,.. Durant
le repas il ne prit part au bavardage que pour
lancer , brusquement , des questions qui avaient
toutes un but. Il faisait ce que les Anglais ap-
pellent une «cross-examlnation». Il croyait d'ail-
leurs exceller aux recoupements. Juana s'en amu-
sait, trop fine pour s'y laisser prendre ; son re-
gard s'égarait par une fenêtre qui se trouvait en
face d'elle, et qui lui montrai t un coin de paysage
si parfait , qu 'il eût découragé tous les peintres,

— En général , disait Dolorès avec naturel, cette
curiosité ne harcèle qu 'un peu plus tard , Juana.
D'ailleurs, croyez-vous que j' aie tant de toilettes ?

— Peu, mais certainement très belles, répliqua
la jeun e fille. Je connais votre élégance et votre
goût.

— Toilettes du soir ? Robes de petit dîner, ou
ensembles pour le ski ?

— Mais... tout...
— Certainement pas, si vous me permettez deux

ou trois essayages.
Dolorès la couvrit d' un regard...
— Peut-être un peu large pour vous, décida-

t-ëllé en riant. Mais après tout vous non plus

n'êtes pas osseuse... Une dernière question. Pour-
quoi cette curiosité ?

— Je dois m'acheter des tas de choses en ren-
trant à Buenos Ayres et je n'ai jamais la pa-
tience de voir défiler les mannequins, comme j e
n'ai pas le don de choisir avec sûreté,

— Pauvre petite Juana !
— Vous me simplifiez la besogne. Je prendrai

les adresses, le nom des toilettes,
— Voilà une jeune fille qui parait admirable-

ment organisée, ne trouvez-vous pas ? demanda
Dolorès à son mari.

Il rétorqua :
— N'a-t-elle pas de famille dans la capitale,

pour la renseigner ?... Si vous n'étiez venue à
Nahuel-Huapi que pour cela, mademoiselle... je
me permettrais de vous dire que le déplacement...

— Ne valait pas la chandelle, termina Dolorès
en français.

— Justement.
Le regard de Juana se fit glacial.
— Rassurez-vous, monsieur. J'ai d'autres mo-

tifs.
— Les femmes n'en manquent jamais, artlcula-

t-il , hargneux.
Dolorès fit servir le café à table.
— Je vous le recommande, dit-elle. Il est aussi

bon qu'au Brésil.
En se levant, elle feignit une commisération

amusée.
— Pauvre ami, nous vous laissons... Vous n 'êtes

pas invité...
Et avec un coup d'œil circulaire :

— Heureusement, vous ne manquerez pas de
joli es femmes.

Elle monta vite, car elle se contraignait à l'ex-
ercice. Dans la chambre vieux-rose, elle tourna, la
clé et prit la précaution de jet er une écharpe
pour voiler le trou de la serrure.

— Deux minutes, dit-elle en montrant un petit
fauteuil : que je vous écrive tout de suite la liste
les couturières et le nom des robes.

Cela fait, elle ouvrit l'armoire. Avec un petit
geste qui demandait encore de la patience, elle
sortit successivement une dizaine de toilette» et
d'ensembles.

— En descendant vous verrez que tout ceci était
indispensable, dit-elle, bas.

Cette revue terminée, elle tira un fauteuil près
de celui de Juana et sans préambule :

— Alors ? Nous aimons ? demanda-t-elle.
Sa belle voix s'observait, se faisait complice.
— Oui, répondit Juana en fixant sur cette nou-

velle amie ses yeux bruns, rêveurs et pourtant si
prompts aux réalités.

— De tout notre coeur ? Et pour longtemps ?
— Plus que mol-même. Et pour toujours.
— Avant de nous lancer dans cette histoire,

il faut que je vous parle encore de moi. Je n'ai-
me pas les équivoques. Ce n 'est pas votre oncle
qui vous donnera ces détails. Vous avez vu mon
mari. Vous pouvez déjà comprendre que l'amour
n 'existe plus,,. Mais quand j e rne suis mariée , est-
ce que je savais exactement ce qu 'était l'amour ?

(A suivre)

Qtiana
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AU COEUR DES H A U T E S  ALPES SUISSES
• point d' j iiraciion majeur du Valait, la terre rêvée det vacance s
Heureuses , ea pleine beauté • un souvenir pour toute le vit,
Prospectus par les Hôtels el les Agences de voyages. Billets de vacances.

Zermatterho» , Riffelberg, Gornergrat-Kulm ,
270 lits - échange de repas et de chambre
Hôtel Poste, 75 lits. pem. depuis 13.50 à 18. .
Hôtel du Gornergrat , tél. 7 7206 , p. dep. 12.50
Hôtel Julen, 64 lits , t. 7 72 41 , p. dep. Fr. 13.50
Hôtel Dom, tél. 7 72 23, pension depuis Fr, 13. -
Hôtel Alpine , tél. 77227 , pens. dep. 12.50
Hôtel Rothorn, tél. 77270 , pens. dep. 11.50
Sporthôtel , tél. 77233 , p. depuis Fr. 12.50
Hôtel Welsshorn. 12.-; Pens. Morgenrot , 11.50
Hôtel Alphubel , ouv. toute l'année , p. dep. 13.»
Hôtel Mlschabel , t. 7 72 95, pens . dep. 11.50
Hôtel Breithorn , tél. 7 72 67, pens. dep. 11.50
Hôtel Alpenblick , rénové , pension depuis 12.
Hôtel Walliserho» , 7 71 02, ouv . toute l' année
Hôtel Poltux. tél. 77146, pension dep. 12.50
Bulfet de la gare, Restaur., R, Poltera-Per ri f i

Nous cherchons pour entrée
immédiate ou date à convenir

mica» oulilleurs
¦wg ÉHÉjg

, ' -Si ' 5 ¦' pour travaux de peti te mé-
canique.

Faire offres ou se présente r à
DIXI S. A., Usine I, 35, rue
de la Côte, Le Locle.

PentacOte 1955 
Dlmsneha L» Forêt Noire - Le TitUeeet lundi Encore quelques places
29-30 mal Prix forfaitaire Fr. 66.—

2 jours Inscription» jusqu'au 24 mal 1988

Garage GLOHRfe;g40obr 1U

absolument
nouvelle

i'

ap ces prochains beaux fours de printe mps et d'été ; pour une belle
iromenade, rendet'uous en famill e, en amies dans la joli e campagne
haux-de-f onnière

*<dU.èjyyjfj Au Chalet-Villa

Les Pervenches
T E A'R O O M - C R È M E R I E

De nouveau tons les j ours ses excellents gâteaux taa fraises

Le service d'omnibus reprend son horaire d'été.
,#8 mercredis, samedis et dimanches, départ Place Neuve à
4 h. 40~ les dimanches de beau temps toutes les 20 minutes dès
4 h. 15 - courses spéc. sur demande, minimum 4 voyageurs.
el. 2.33.91 Simple course Fr. 1.-. Aller et retour Fr. 1,60
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(uffl-i ménage ma grande lessive» j@l̂ s»^^
V la cuit - plus propre, plus blanche ! Ë  ̂«|
i&vec bien moins de travail: des résultats qui vous comblent de ĝgÊL j ->\l  i # l|» ̂  ̂3l *" |H |
gm\ joie ! Et sans contredit, un parfum et une fraîcheur comme jamais !W^  ̂ ?S^ L̂ fô f!k f̂ ( Jm]

FAB, la nouvelle lessive au pouvoir nettoyant Les tissus sont extraordinairement mé- lÉgï '̂'';,. -,• §11 j dm Ê Ê È h  Y f̂ ^B
supérieur, dissout aussitôt toute impureté et nages! La merveilleuse mousse active de «p'' - «ff ?P 5 %,̂ ill £ fP1 % '' mŴ 0

mm
***m J>atÈÈÈÊà

lave plus vite, plus à fond et avec plus de FAB s'infiltre dans le tissu, entraine en un ^K«|B|flF JE A JmmÈÈ$$Êtf  ̂ \ \̂ mmmmmtiÊf fW
ménagement que jamais. Les croûtes col- clin d'œil — sans frottage nuisible — toutes I118B f $  Ê̂S^̂ ^̂ ^^^Êi, \ ^mP^SÊF fm*
lantes, les taches da savon calcaire... tout les impuretés du linge qu'elle ménage ce- lllam Â Jjk^^̂ ^̂̂ ^SSk^m. \ *̂**Ŵ 1

ceci appartient au passé! Le linge blanc de- pendant au plus haut degré. wl BS*. ^^Ss®?»**^M#j m Fj &  \ ç\

Bien que d'une puissance détersive extraor- du LFEM reconnaît dans FAB un produit à Jf ^̂ ^̂ ^̂ j^yjK  ̂ / ^^**\  %^%\£l

Un essai vous convainc tout de suite: FAB cuit tout plus blanc \ ^ ^^^^^^ ^ ^ ^̂ ^ ^ ^ Ŵw W à fSt k  s u f f i t  If Jl
et votre grande lessive devient plus propre que jamais! V\ ^̂ ^̂ ^ ^^̂ ^̂ §i M g M* llW ( m B Ë M Ë i m

if *̂  ̂ X^ i?̂  ̂ î \l ŜP̂  FAB facilite considérablement le rinçage!

«̂ » njù />«^*»f ^7r*̂ # Bien moins de dépense d'énergie et de travail

I J?fefe & W WP*ll t f ?̂ ïïi fWïr^SR : 
* 

Extrêmement Plus besoin d'ébouillanter , d'où grande I
î^SESKA^' W Wmh ¦̂ f \milP 

économique a I emploi économie d'eau chaude ... et la buan- f i
J^TOrrA/̂ Nl f \  1 JÇZ, Jffw l LSf mâ*MK ' . Tremper , dégrossir , oui- derie , nettoyée en moitié moins de temps.

ST>-̂ r̂  jWfe JL / •* '  t /fC âO #  ̂
re, rincer... FAB y sup- 

/ Cuves et machines à laver demeurent
'L\0^I\ 1 f ' ' /1 ^SrVv /^// T/*1

 ̂ / /V'
'
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plee fabuleusement à W propres. Les anciens dépôts mats dis-

^̂ ^t^̂ T / M / . , i J '/l ^fil \\ ' :\ l. / ^J/  ïï ///\ V^ 
lui tout seul! " paraissent

HIER; Croûtes collantes et de» Par sa puissance fabuleuse de HIER encore, la saleté adhérait *vec ,a marque de 
/ --e linge exhale un doux parfum de

pots mats de savon calcaire. - pénétration, FAB dissout même au tissu quand on le rinçait et 
SKsVsiSsï"!™ V fraîcneur- est souPle au toucher, ab- \

K l'huile de machine. Est, de ce n en pouvait être chassée qu'a ménager suisse (iras; \ eorbant FAB menant* IAB ticcuc lac ;

AUJOURD'HUI: Des tissus prc fa,t, ,.,déa. pour les salopette. çrand-peine AUJOURD'HULeile g™gj,™f eTtonvîen t deTe fait
"

près, libérés de savon calcaire. et les essuie-mains. disparaît en un clin dœil. roquoi ungiiiai n. i.tu 
pour la soie le nvlon et là laine

Achetez FAB aujourd'hui même! Vos grandes lessives seront désormais LSMMMSHSM .M.IJMIMMMSHSV SJHŜM

un vrai plaisir grâce à FAB qui vous donne de la façon la plus agréable

, DU LINGE PLUS BLANC, PLUS PROPR E QUE JAMAIS! ..,„,.„,„„„.,,„,„

( 7int\  ̂Nettoyage (him/*».
V Ww ZA

v^Jj^g /̂ Manteau de pluie Fr. 9.55 *^̂(imperméabilisation comprise) ^mw
Manteau mi-saison Fr. 9.S5 0*1

%j 0 %
Vêtement d'homme Fr. 7.80 ys%
Jaquette Fr. 7.80 O)

Robe pour dame dès Fr. 7.80 m*to
ATTENTION ! — . - - ._ _ > «.„C V D D C P O  TEINTURERIENotre nouveau parc de machines nous P I r K K Wpermet de réduire nos délais de livrai- L A I  11 L» U U NETTOYAGE CHIMI QUI
son de 2-3 j ours. Expéditions postales j
rapides Paul Rothlisberger • Bâle 20. rue du Théâtre 1

£¦!¦»¦ ' âT-i* 'Vï3 "$ '¦'/' »¦*>¦ : - «-¦¦

mm ^̂ ¦¦»,̂S»»j»»»jjà. "IBRWBL'âKS Sr

Les meubles rustiques
sont à la mode-

Rien ne sera plus beau dans votre hall
qu'un

• BAHUT — BANC D'ANGLE — TABLE
CHAISES

ou tout autre genre de meubles en arolle
et autres essences de bois

Demandez projets et devis au spécialiste :

A. SCHEIDEGGER
MENUISERIE -EBENISTERIE

Progrès 6 Tél. 2.10.16

¦llll PrMM iaMl»Ta»»M«s^  ̂ .11

r >

^mm:'--J3mm\ mm.

mÉ^^^mmmW^k ^^^ DSR
ffl ~^- ¦¦ '«'̂ «yy^TT.' ^Ly —la rue des Chemins cie Fer 7

\Lm 0̂f f̂ W> î\mm m̂w La Chaux-de=Fonds
a»f*7TT, i4 jXf»M|iJB V
\jTl < '. * f .{SMÉ^̂'iV-''. *TSf

t̂&ÈMsÈkmmm TakW Repas  à pariir de fr. 1.75
dans les restaurants du , M . ,

lorm'.immsEim. jsa m » selr«service )

WBff mr P J «J Wk 5 % de rabais par abonnement
f̂W  ̂ Ofmj lKHITSKIilWMAIII

V. : J

Chef de fabrication
Horloger complet , spécialisé sur automatiques , chro>

nographes, calendriers -et toutes autres pièces, cher-
che changement de situation , tout de suite ou époque i
convenir. — Paire offres sous chiffre A. V. 10632, ai
bureau de L'Impartial.

Premier salon de la place
cherche

coiffeur
pour dames

très capable , pour les coiffures
modernes. Gros gain. Entrée à
convenir.
Offres sous chiffre D. A. 10941,
au bureau de L'Impartial.

<M Maintenant
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l'engrais liquide ^gs ô^^^M^

S *£e pj Mi eh f i m û d  E
E OFFRE A VENDRE A TRÈS BAS PRIX *m 1
11 Banques - Vitrines et quantité de planches et tablars, m

.J ainsi que réflecteurs et globes d'éclairage. M

: S'adresser aux magasins les mercredi et jeudi 25 et 26 mai, de 10 h. à midi. 
^

- ¦ , — ¦ if

• 

Tous les soirs de l'année dès ŝflRhk
20 h. 30, spectacles de Caf'-conc' iH B»,

et de Mus ic-Hall à ffl H
L A  B O U L E  D' OR v£/P

Cette quinzaine V numéros internaiionaux avec Robert
BLACK — Jocelyne HERVfcY — l'accordéoniste VAQA
BONO — PAOLA el HENRY — Les 2 GASSER —
MARINETTE et ANDRÉE — et le comiaue DRAQNOB.

Garage
à louer tout de suite , pro-
ximité de la Croix-Bleue
— Tél. 2 76 86.

Appartement
3 pièces, à remettre tout
de suite. S'adresser à M
Senn, Chs-Naine 22.
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féTzé J)Ï#K m 'ameux
^**̂ p fér\W y°9°urt

C^C% prêt
||| en 1 minute !

Le nouveau Yogourt Express Bévlta en poudre se prépare soit
frappé, avec de l'eau bien froide... c'est alors une délicieuse boisson
rafraîchissante, ayant toutes les vertus du yogourt consistant , soit
avec du lait bien froid pour donner un excellent yogourt crémeux.

Et en aromatisant avec des |us de fruit, sirops , confitures, etc.. quelle
riche boisson ou merveilleux dessert !

Demandez partout le fameux Yogourt Exprès* Bévlta: le plus
avantageux — Prêt en 1 minuta — Toujours frai* — Toujours i
disposition!

Ayez-le chez vous, emportez-le en course I
Une portion revient» peine \^J frappé à 10 et.,

»̂
»̂ ^ CrémeUXà20 Ct», lait compris!

/ S f f ii 'J i  ^a lïoIte pour envlron 50 yogourts frappé*

Cç/. \m+*S ou 30 yogourts crémeux; Fr. 3.65 net

^ouRmiwss
e» mm mm. ¦¦ •••»¦ mmm mm mm, an» mm. mmm ma, m
Le BON que vous trouverez dans la boite de Yogourt
Express Bévlta vous donne droit à 2 places gratuites pour
le spectacle de la célèbre revue française

Ploum - Ploum - Tra - La - La
mardi 24 mai, à 20 h. 30 précises, à la

v SALLE DE L'ANCIEN STAND
Pour retirer les billets dans les bureaux de location, con-
sultez les affiches chez votre détaillant.
500 francs de prix distribués aux Jeux radiophonlqu.es !

EPOUX ANGOISSÉS
FAMILLES ANXIEUSES

MARIS EMBARRASSÉS
FEMMES SOUCIEUSES '¦*' ¦'

FIANCÉS PRÉOCCUPÉS
Nous organisons pour l'ensemble du canton

LA CONSULTATION DE MARIAGE
svec une équipe de spécialistes : médecins, éducateurs, ecclésiastiques,
avocats. — Avant de prendre une décision irrévocable ou dont l'opportunité
est peut-être discutable pour L'AVENIR DE VOTRE FAMILLE, écrivez-
nous, prenez rendez-vous ! — La personne la mieux à même de vous con-
seiller vous viendra en aide.

CONSEIL NEUCHATELOIS DE LA FAMILLE
PRO FÀMILIA •

Aux Montagnes : Me Arnold Bolle, avocat et notaire, Promenade 2, La
Chaux-de-Fonds (reçoit le lundi soir).

A Neuchâtel : M. Sam Humbert, président du CNF, Fb. Hôpital 94,
Neuchâtel (reçoit le mercredi soir).

v5atzan
«««=« et la Cité interdite

(RAND FEUILLETON DE « L'IMPARTIAL > 26

p ar Edgar Rice BURROVGHS
Traduit par Pierre Argelès

Copyright by Cesmoprass, Genève

Surpris, les prêtres qui tenaient Gregory le
"lâchèrent. Le vieil homme, dans un état voisin
le l'évanouissement, glissa de l'autel. Chéon se
Wt à vociférer des malédictions impuissantes
ft des ordres, tandis que tous les autres ten-
taient de contenir l'attaque des singes.

Zu-Tho et Ga-Un aperçurent les deux jeunes
"lies, et Zu-Tho se rappela qu'Ungo avait un
tour enlevé une femme blanche. Par esprit d'imi-
tation, il se saisit de Magra , tandis que Ga-Un,
'Uivant l'exemple de son camarade, s'emparait
d'Hélène. Puis les deux singes se mirent en de-
voir de prendre la fuite avec leurs prises. Dans
leur excitation, ils s'engagèrent dans une galerie
afférente de celle qui les avait amenés dans la
frotte , une galerie qui s'élevait en pente raide.

Avant que personne eût été sérieusement blessé
Pa-r les singes, une voix impérieuse retentit au
tond de la grotte.

«Dan-Do , Mangani », ordonna-t-elle dans une
«ngue qu 'aucun homme ne connaissait ; et les
tonds singes se retournèrent et virent Tarzan
P se tenait à l'entrée de la grotte. Chéon lui-
"tème cessa ses malédictions.
Tarzan jeta un coup d'oeil sur les gens rassem-

blés dans le temple.
« Nous sommes tous ici, sauf Hélène, Magra et

f*'&c, et Lavac est mort.
— Les jeunes filles étaient ici il y a quelques

"toutes », dit Gregory tout en remettant hâti-

vement ses vêtements, sans que Chéon ou ses
prêtres osassent intervenir.

« Elles ont dû se cacher quelque part quand
les singes sont arrivés, suggéra Brian.

— Hélène était ici, dit d'Arnot dans un souffle.
Elle n'est pas morte ?

— Elle était ici >, assura Gregory.
Brian appela les jeunes filles d'une voix forte,

mais aucune réponse ne parvint. Chéon essaya
de rassembler ses esprits.

» • #

Zu-Tho et Ga-Un entraînèrent leurs captives
par une galerie étroite et raide qui s'ouvrait
sur une troisième grotte. Une vaste baie en arc
surplombait l'Horus de plusieurs dizaines de mè-
tres. Zu-Tho tenait Magra par les cheveux, tan-
dis que Ga-Un traînait Hélène par un poignet.
Les singes s'arrêtèrent au milieu de la caverne
et regardèrent autour d'eux. Maintenant qu'ils
avaient leurs prises, ils ne savaient pas quoi en
faire. Ils desserrèrent leur étreinte sur les deux
jeun es filles et se mirent à jacasser. Hélène et
Magra en profitèrent pour se diriger doucement
vers la ,-baie qui donnait sur le lac. •

«Ce sont les femmes de Tarzan, dit Zu-Tho.
Ungo et Tarzan vont nous tuer.

— Regarde leur peau sans poils et leurs petites
bouches, dit Ga-Un. Elles sont hideuses et bonnes
à rien. Si nous les tuons et si nous les jetons à
l'eau, Tarzan et Ungo ne sauront jamai s que nous
les avons prises. »

Zu-Tho trouva que l'idée était bonne. Suivi de
Ga-Un, il s'avança vers les jeunes filles.

« Je tue gronda Zu-Tho dans le langage des
grands singes.

— Je tue, grogna Ga-Un en montrant les dents,
— Je crois que ces bêtes veulent nous tuer,

dit Magra.
— Je l'espère presque, répondit Hélène.
— Choisissons notre propre mort, cria Magra.

Suivez-moi. »
En même temps, Magra, suivie d'Hélène, s'é-

lança vers la baie , Zu-Tho et Ga-Un tentèrent
de les attraper , mais trop tard . Et les deux jeu-
nes filles se précipitèrent par l'espace grand ou-

vert , dans les eaux du lac sacré. Des guerriers
ashairiens, qui passaient dans une galère, les
virent...

CHAPITRE XXXII

Dans son temple, Chéon avait finalement re-
pris le contrôle de ses nerfs. Il pouvait de nou-
veau lancer des malédictions, et il le fit.

« Maudits soient tous ceux qui profanent le
temple de Chéon, le vrai dieu ! cria-t-il.

— Chéon ! s'exclama Tarzan. Mais Chéon est
mort.

— Chéon n'est pas mort, répondit le dieu. Je
suis Chéon.

— Mais Chéon a été noyé lorsque sa galère a
été coulée, il y a de nombreuses années, insista
le roi des singes.

— Que savez-vous de cette histoire ? demanda
Chéon.

— J'en sais ce qu 'Herkuf m'a raconté répon-
dit Tarzan , et il était prêtre de Chéon.

— Herkuf ! s'écria Chéon est-il vivant ?
— Oui il est en route, en ce moment, pour

Thobos, avec la cassette du Père des Diamants
que nous avons trouvée dans l'épave de votre
galère, au fond du lac Horus.

— Grâces soient rendues à Isis ! s'exclama
Chéon. Lorsque les galères d'Atka nous ont atta-
qués, expliqua-t-il, j ' ai endossé mon scaphandre
et mon casque, et j' ai sauté par-dessus bord . J'ai
ainsi échappé aux Ashairiens, et, par hasard,
j'ai trouvé cette grotte. J'ai vécu ici de nom-
breuses années tentant de capturer les ptomes
du temple du faux Brulor , des ptomes qui se-
raient toujours au fond du cœur fidèles au vrai
Dieu. Si tu as dit la vérité vous pourrez tous aller
libres, avec ma bénédiction.

— Tout d'abord , dit Tarzan , il faut que nous
retrouvions les jeunes filins D'Arnot, venez avec
moi. Ungo , amène tes singes ; les autres, cher-
chez dans la galerie principale », et ainsi les
survivants partirent à la recherche des jeunes
nés filles disparues , tandis que Chéon et ses prê-
tres psa > idiaient des prières en l'honneur du
retour du .irefe des. Diamants .

# » •

Lorsque les Ashairiens virent les jeunes filles
plonger dans les eaux du lac, l'officier qui com-
mandait la galère fit virer son bâtiment. Hélène
et Magra virent celui-ci s'approcher rapidement
et elles tentèrent de trouver un endroit où elles
pourraient aborder le rivage et s'enfuir, car elles
savaient que la galère ne pouvait contenir que
des ennemis. Mais la falaise escarpée qui for-
mait la rive à cet endroit rendait toute fuite
impossible. La galère rattrapa les jeunes filles qui
furent hissées sans ménagement dans l'embarca-
tion.

< Par Brulor, s'écria l'un des Ashairiens, voici
la femme qui a tué Zytheb, le gardien des clés
du temple. Atka nous donnera une belle récom-
pense, car sans aucun doute, cette femme a aussi
machiné l'inondation du temple où tant des nô-
tres ont été noyés. »

Magra regarda Hélène.
« Que peut-il nous arriver de pire ? demanda-

t-elle tristement.
— Ce doit être irrévocablement la fin , répon-

dit Hélène. Du moins je l'espère, je suis très fa-
tiguée. »

Lorsque le navire fut à quai, les jeunes filles
furent amenées à Atka. La reine les regarda avec
haine et s'adressa à Hélène :

« C est a cause de toi, cria-t-elle, que le temple
a été inondé et que tous les prêtres et toutes
les servantes ont été noyés. Pour l'instant je ne
peux imaginer de punition qui corresponde à
ton crime mais je vais réfléchir qu 'on emmène
ces femmes. »

Dans le cachot où elles étaient enchaînées, Ma-
gra et Hélène étaient assises et se regardaient
avec désespoir.

«Je me demande combien de temps elle met-
tra à imaginer une punition, dit Hélène. Il est
dommage qu'elle ne puisse faire appel à des Chi-
nois pour trouver un supplice. »

Magra sourit.
« Je suis heureuse que vous puissiez plaisanter,

dit-elle, on supporte ainsi mieux ses malheurs.

i

ï*WimW&<BlvAmxmWmuï$$*Êwi\mEn*f tR&

ME *iHSaW"wl

MAISON MODERNE
LA CHAUX-DE-FONDS
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1 Très profitable !
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De goût relevé, le vinaigre STOMA est
¦ _ la-l imn ,r  ̂ économique. Il en faut peu pour
mm*S Mil C donner du goût à une salade.

I
M gm. m Sa saveur franche plaît à chacun. Un

a I W l i a  excellent vinaigre pour tous usages.
En litre scellé, avec capsule de garantie:
vous avez ainsi la certitude de recevoir
toujours la même qualité.

- tjfiS
fk!\ Avec bon-images AVANTI

A vendre
meubles de rotin moder-
nes : 1 canapé, 2 fau-
teuils, 1 table, 1 potager
à bois émaillé 2 feux,
«Le Rêve». — S'adresser
Jardinière 75, au maga-
sin.

Fer - Fonte
Métaux

sont achetés aux meilleures conditions

HENRI ULLMO 
g^

S Chambra à coucher ^imm ¦¦H dep. Fr. 875.— p. mois Fr m.*f m
I Chambra à manger 17 .S>j dep. Fr. 894.— p. mois Fr. ¦ ¦ •

:P IR m;S| Studio dep. Fr. 539.— p. mois Fr. ¦•*¦¦

I Tapis, literie, meubles isolés très bonne qualité
| Livraison directement de l'usine, moins de ris-

p$l ques, diminution des frais. Nos prix vous surprendront
I Demandez notre nouveau grand catalogue en cou-
I leurs et conditions de paiement, sans engagement.

I AU FOYER MODERNE
H B. M0NTAND0N Nom 
:&J Avenue de la Gare 8 „ .,
M B I E N N E  Rue No 
Il Tél. (032) 3 78 35 Localité Tel 

(M d'ébauche
expérimenté, cherche changement de si-
tuation. — Offres sous chiffre E. T. 10712,
au bureau de L'Impartial.



— Pourquoi ne pas plaisanter tant que nous
le pouvons ? demanda Hélène ; nous serons bien-
tôt mortes, et alors il sera trop tard. »

• • »

Thome-le-fou flânait sans but le long des rives
de l'Horus, jacassant continuellement et énumé-
rant les choses magnifiques que sa richesse lu
permettait d'acheter en Europe. Il n'avait pas ls
moindre idée de ce qu'était l'Europe , ni du moyerj
de s'y rendre. Il se l'appelait seulement que c'é-
tait un endroit où l'on pouvait satisfaire tous les
appétits. Et il était tellement absorbé par ses rê-
ves fous qu'il ne vit pas Taask qui venait vers
lui.

L'Hindou était parti à la recherche d'Hélène,
et il s'était séparé de Gregory et de Brian, lors-
que tout à coup il tomba sur Atan Thome. Il
aperçut la cassette dans les mains du fou et ins-
tantanément, il n'eut plus qu'une pensée : s'em-
parer de l'objet maudit qui contenait le diamant
inestimable. Il rampa vers Thome, puis soudain
bondit, griffant , mordan t et frappant. Les deux
hommes roulèrent à terre. Taask était plus jeune
et plus fort, et il parvint rapidement à arracher
la cassette des mains de Thome. Puis il s'enfuit
de toute la vitesse de ses j ambes.

Hurlant de tous ses poumons, le fou saisit une
grosse pierre et se lança à la poursuite de son an-
cien serviteur , au milieu des rochers qui domi-
naient Ashair. Dans ses yeux et dans son cœur,
il y avait un désir de meurtre. Voyant qu'il n'ar-
riverait pas à rattraper Lai Taask, Atan Thome
lança sa pierre, et l'Hindou, atteint par hasard
en pleine tempe, s'écroula à terre. En quelques
bonds, Atan Thome fut sur lui. Récupérant sa
pierre, l'Eurasien se mit à frapper comme un
forcené jusqu'à ce que son ancien serviteur eût
rendu l'âme. Ensuite, serrant sa cassette sur son
cœur et hurlant un défi à l'univers, il se remit
à courir.

Ayant suivi la piste des deux jeunes filles, Tar-
zan et d'Arnot arrivèrent dans une troisième
grotte du temple, où ils trouvèrent deux singes

«Où sont les femmes ?» demanda Tarzan.

Zu-Tho montra le lac.
« Elles ont sauté dans l'eau », dit-il.
Tarzan se pencha et vit une galère ashairienne

qui faisait force de rames en direction de la ville,
Puis, suivi de d'Arnot, il regagna la grotte du
trône et rapporta ce qu'il avait vu.

« Je vais emmener les singes à Ashair, dit-il.
Avec leur aide, peut-être arriverai-je à ramener
les deux jeunes filles.

— Mes prêtres iront avec toi », dit Chéon.
Et la petite expédition quitta le temple, les

hommes armés de tridents et de couteaux, et les
singes de leurs terribles crocs et de leurs muscles
puissants.

• « »

Un guerrier surexcité entra en courant dans
la salle du trône du palais d'Ashair et vint se
prosterner devant Atka.

« O Reine ! s'écria-t-il, une flotte nombreuse
de galères thobotiennes s'approche de la ville. »

Atka se tourna vers un de ses nobles.
« Que la flotte tout entière prenne l'eau, or-

donna-t-elle. Aujourd 'hui nous détruirons à ja-
mais la puissance de Thobos. »

Tarzan des singes regardait , du haut des col-
lines dominant la ville, les troupes ashairiennes
qui s'embarquaient. Au loin, s'approchant d'As-
hair, il vit la flotte d'Herat.

« C'est sûrement le moment, dit-il à ses com-
pagnons. Il y aura peu de guerriers pour nous
combattre.

— Nous ne pouvons échouer , dit un prêtre, car
Chéon nous a bénis » .

Quelques instants plus tard, le Seigneur de la
jungle faisait escalader les murs de la Cité In-
terdite à sa bande disparate. C'était une aven-
ture audacieuse et téméraire. Mais ils avaient bon
sspoir de sauver Hélène et Magra de la mort,
ou même d'un sort plus horrible. Allaient-ils au
succès ou à l'échec ?

* • •
Les deux flottes se rencontrèrent , au milieu

des cris de guerre des guerriers des deux cités.
L'on ne demandait ni n'accordait quartier, car

chacun sentait que c'était une bataille à morl
qui déterminerait pour toujours quel peuple do-
minerait la vallée de Tuen-Baka.

Et tandis qu 'une bataille sanglante s'engageail
sur les eaux du lac sacré, un autre combat se
déroulait devant les portes du palais d'Atka, ot
Tarzan cherchait à pénétrer avec ses compa-
gnons. Le roi des singes voulait s'emparer de la
Reine. C'était le seul moyen, pensait-il, de forcei
les Ashairiens à libérer leurs prisonnières, si cel-
les-ci étaient encore en vie.

La résistance aux portes du palais fut fina-
lement brisée et Tarzan se fraya un chemin à la
tête de son groupe jusqu 'à la salle du trône.

« Je suis venu pour les deux femmes, dit-il,
Rends-les-moi, et nous partirons. Si tu refuses,
nous partirons également mais nous t'emmène-
rons. »

Atka garda le silence quelques instant, ses
yeux fixés sur Tarzan . Elle tremblait légère-
nent et paraissait faire effort pour reprendre
le contrôle de ses nerfs. Elle finit par parler.

« Tu as gagné, dit-elle ; qu'on aille chercher
les femmes. »

Tarzan, triomphant, sortit d'Ashair avec les
j eunes filles.
Magra s'accrochait à son bras.

« Oh ! Tarzan, souffla-t-elle, je savais que
rous viendriez, mon cœur me l'avait dit. »

Le roi des singes remua la tête avec impa-
tience.

« Je n'aime pas ce genre de conversation, dit-
il. Ce n'est pas pour nous. Laissez-le à Hélène
et à Paul. »

• • »

Herat entra victorieux dans Ashair. Il était le
premier de Thobos à pénétrer dans l'enceinte de
la Cité Interdite. De sa grotte qui dominait le
lac, Chéon avait assisté à la débâcle de la flotte
ashairienne, et il avait vu la flotte thobotienne
victorieuse mettre le cap sur Ashair. Et lorsque
Tarzan eut regagné le temple et appris l'heu-
reuse issue de l'expédition d'Herat, un messager
fut envoyé au Roi pour lui demander , au nom du
vrai dieu, de venir à la grotte.

Herat et Chéon se congratulèrent mutui
ment, et le vrai dieu, bénissant toute l'asseml
rendit hommage aux étrangers pour le rôle q
avaient joué dans la restitution du Père
Diamants au temple de Chéon. Et le roi de 1
bos, pour démontrer sa reconnaissance, o:
Gregory et à leurs amis de les équiper et de
fournir une galère pour sortir de Tuen-Bi
Enfin leurs malheurs paraissaient finis.

« Nous voici réunis sains et saufs, dit Greg
et c'est à vous, Tarzan, que nous le devons. O
ment pourrons-nous jamais vous remercier ?

Gregory fut interrompu par des cris hyst
ques : deux guerriers d'Herat, laissés en se:
nelle à l'entrée de la grotte, amenaient A
Thome qui se démenait comme un beau dia

« Cet homme a une cassette qui, dit-il, c
tient le Père des Diamants, rapporta l'un
guerriers.

— Le vrai Père des Diamants, qu'Herkuf vi
3e ramener à Thobos, repose dans sa casse
sur l'autel , dit Chéon. Il ne peut y en avoir df
Regardons ce que cet homme a dans sa casse

— Non, hurla Atan Thome. Ne l'ouvrez pas, '
îst à moi et j' attends pour l'ouvrir d'être à 1
ris. Avec elle, j 'achèterai tout Paris et j e s
roi de France.

— Silence, mortel » ordonna Chéon.
Puis, sans hésiter, le vrai dieu ouvrit la

sette, et Thome les yeux fous, en proie à de
ritables tremblements vit... un petit morceav
charbon...

A cette vue, Atan Thome poussa un cri, p
la main à son cœur, et tomba raide mort
pied de l'autel du vrai dieu.

«Et c'est pour ce maudit caillou sans va
que nous avons tant souffert , et que tant d'to
mes sont morts, s'exclama Erian Gregory.
quelle ironie du sort : le morceau de chai
est réellement le Père des Diamants.

— Les homme» sont des aoaimaux étrang'
dit Tarzan.

FIN

Mot magique pour la ménagère soucieuse de son linge, le jour de la grande lessive :
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Les 4 incomparables avantages de SERF: liSlfcfe
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E|fr <fonn8 la linge le plus propre de votre vie ! I
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POUR LE PREMIER PRINTEMPS

f HERMINES
VISONS
LES 2 VEDETTES DE LA MODE
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m maïQ-scooter 1
Wjà AMI-SPORT I
r̂ll* 175 cm3 11

KufjJE 4 vitesses Éa
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>ISp Collège 5 Tél. 2 2321 '!?

A VENDRE
à Portalban

chalet de plage
5 pièces. — Faire offres
sous chiffre P 3967 N, à
Publicitas, Neuchâtel.

Employée de maison
présentant bien, propre et travailleuse est
demandée pour place intéressante. Bons
gages. Se présenter , avec certificat de tra-
vail, entre 16 et 20 heures, rue Jaquet-
Droz 25, au ler étage.

Employée de bureau
de fabrication
est demandée par fabrique d'horlogerie de la place
pour correspondance, passation des commandes
pour fournisseurs.

Entrée tout de suite ou à convenir.
Faire offres manuscrites sous chiffre G.U. 10913

au bureau de L'Impartial.

fl louer
pour fin octobre à Cof-
frane, appartement de 4
chambres et dépendances ,
chauffage central. Con-
viendrait à personnes ai-
mant la tranquillité. —
S'adresser chez M. Mau-
rice Humbert, Coffrane.
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fromages frais à la
crème et pasteurisés
sont toujours bien accueillis.
La réputation d'une grande mar-
que, la qualité reconnue à chaque
dégustation, une parfaite diges-
tibilité avec en plus, une saveur
originale, voilà ce qui distingue
les fromages frais à la crème

Petit-Suisse et Carré

(gg) ©ESMIS

*Je me demande ce que la
fabrique de cigarettes Brunette peut bien

faire de tout le tabac qu 'elle
nous achète à chaque récolte.

Les commandes augmentent d'année
en année . . .  et il s'agit évidemment

de livrer le meilleur d'entre les tabacs!*
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Voilà ce que dit oncle Tom.
le planteur noir de
Maryland. — Mais oui, vieux Tom ,
tout ce tabac est utilisé
pour la cigarette Brunette.
la cigarette dont la vente
augmente d'année en année.

A En 1954. la Brunette s'est fait

J^ & plus d'amis que

«Sx ,» n'importe quelle autre

«ft/ V/a cigarette Maryland.
^* *" 20 cig. 95 et.

1 ti ''
Mj- -¦ ¦ - - 1

Brunette avec et sans filtre.
Longformat avec filtre uniquement.

BOITIER OR
qualifié, 20 ans de pratique, connaissances
étendues sur le métier, cherche change-
ment de situation.
Ecrire sous chiffre P 4310 J, à Publicitas,
La Chaux-de-Fonds.

Commerçant, trentaine, formation commerciale
et universitaire, cherche place de

REPRÉSENTANT pour PROCHE-ORIENT
Connaissance approfondie de la branche horlo-
gère. Plusieurs années représentant USA. Fran-
çais, anglais, russe, turc, allemand. — Offres sous
chiffre P 4080 N, à Publicitas, Neuchâtel.

MANUFACTURE D'HORLOGERIE

Chs TISSOT & FILS S. A.
au Locle
engagerait

jeunes
ouvrières

pour travaux fin.
Faire offres à la Direction technique.

bien manger - *
sans grossir
grâce à «erriez

BOULANGER cherche i
emploi du vendredi soir i
au, samedi matin. — Pai- <re offres sous chiffre i
B. C 10760, au bureau de .
L'Impartial.

e. t 'îj Le travail (ut sa vie. ÈES
gBvj Repose en paix cher époux et papa. raJj

, '" i Madame Jeanne Gigon-Bachmann et ses oSg
BSi enfants Jean, Ginette, Claudine, Mi- mi
pSj chel, Rita, Roger et Mariette ; Sj§
SE3 Madame et Monsieur Paul Suhier-Gigon , pB
£&j ainsi que les familles Gigon, Hoeltschi, pa- (ÉM
rSf.j rentes et alliées, ont la profonde douleur Hg
Sgïî de faire part à leurs amis et connaissan- ègs''•S4 ces du décès de leur cher et regretté époux, El
j B j ï  papa, beau-papa, frère, beau-frère, oncle, Es
fH cousin, parent et ami |fej

M Monsieur |||

I Georges GIGON I
!f'/"l que Dieu a repris à Lui , lundi, dans sa HH
Igi 63e année, après une courte maladie. pHÏ
S5ÇS La Chaux-de-Fonds, le 23 mai 1955. H
! L'inhumation et le culte auront lieu mer- SE
|r :  credl 25 courant, à 11 heures. ;f|
• : I Le corps est déposé au pavillon du cime- ^fe
^', : tière. ï|g
B Une urne funéraire sera déposée devant fcj
Kp le domicile mortuaire : |*S
jpr-i Rue Fritz-Courvoisier 29. jj Sj
Pfj Le présent avis tient lieu de lettre de J«w
RJ3j faire-part. gyj

^& Monsieur Placide PYTHOUD et son fils |*|
I.-' -i ainsi que les familles parentes et alliées, &jKf| vivement touchés de l'affectueuse sympa- h>3& ; thie qui leur a été témoignée pendant ces t.^CjçJ Jours de douloureuse séparation, adressent feâ
f S û  à toutes les personnes qui les ont entourés k. 'i
'p -r.l leurs sentiments de profonde et sincère fei
r .vs reconnaissance. K.3

fi'-;i Madame l^M«m Auguste WALDSBURGER-SOGUEL %M
!¦• '., ses enfants et petits-enfants, F *A
Kfj ainsi que les familles parentes et alliées, ;i L*
m£ très touchés des nombreuses marques de ?,;fj
M I sympathie reçues et dans l'impossibilité de E/3
r , j  répondre à chacun, remercient toutes les y M,i; : ! personnes qui ont pris part au grand deuil rafej
PP qui vient de les frapper. fX|

''':- ~;t Dans l'impossibilité de répondre à cha- l?;H
jiÇj J cun personnellement, la famille de Sa
;*':•. 'i Monsieur Henri DUBOIS-HUG fĉ
f s"j très touchée des nombreuses marques de Kit;
^| sympathie qui lui ont été témoignées, ex- &.
Kp prime ses vifs remerciements à tous ceux ^ll̂ .j qui ont pris part à son deuil. î 'î
;|r '.) La Chaux-de-Fonds, mai 1955. R ĵ

teïï La famille de £*p
^' 'j  Madame Vve Henri BUTTEX gS
L ! à Granges-Marnand, très touchée des nom- f?.SS[v j breuses marques de sympathie qui lui ont [?»fî
i' .y été témoignées durant ces jour s de pénible ïp}li' i séparation, exprime sa reconnaissance émue !' • -,>.tr -.i et ses sincères remerciements à toutes les F- 1\
pa personnes qui ont pris part à son grand Nil
| ^ 

deuil. Un merci tout spécial à la Musique Ètel
i,ïn militaire « Les Armes Réunies », à la So- K \;£j^| ciété des Agents de la Police locale et au B-ja
P c i comité de La Glaneuse. tjm
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GARÇON D'OFFICE et
GARÇON DE CUISINE
sont demandés tout de
suite à la Brasserie Ariste
Robert, La Chaux-de-
Fonds.

: Eial-Ctvii du 17 mai 1855
Naissances

' Agustoni Orlando - An-
'tonio , fils de Ettore, en-
trepreneur, et de Maria-¦¦ Angela née Pessina, Tes-
rinois. — Verdon José -
Edgar , fils de Edgar -

i .Louis, peintre en lettres,
,«t de Lucette - Adèle née

; Ouenat , Vaudois et Neu-
; Jhâtelois.

: Etat-civil du 18 niai 1955
Naissances

i Meier Catherine, fille1 ie Karl, ébéniste, et de
Rosmarie née Merz, Ap-
penzelloise. — Jeanneret-
Grosjean Francine-Chan-
tal, fille de Fernand-Re-
né, industriel , et de Yvet-
te - Bérangère née Rus-
chetta , Neuchâteloise. —
Jeanmaire Mario - Fran-
cis, fils de Willy - Fran-
cis, agriculteur , et de Hé-
lène - Janine née Baillod,
Neuchâtelois.
Promesses de mariage
Digier Paul - Emile, ou-

vrier d'usine, Neuc'hâte-
lois, et Pelletier Janine -
Marguerite , Bernoise. —
Perrenoud - André Clau-
de - Armand, spécialiste
en instruments, Neuchâ-
telois, et Caldelari An-
drée - Marthe , Tessinoise.

Décès
Incin. Dubois Paul-Lu-

cien, fils de Lucien , et de
Juanita - Mercedes née
Dubois , né le 28 septem-
bre 1878, Neuchâtelois et
Bernois.

lia! civil da 20 mai 15
Promesses de mariage
Demierre Fernand - Jo-

«eph, chauffeur , Fribour-
geois, et Schneider Mar-
Baretha - Maria , de na-
tionalité allemande. —

Castella René - Faustin-
Charles , fonctionnaire ,

Fribourgeois, et Ducraux
Yvonne - Marcelle, Vau-
doise. — Richard Pierre-
Louis, employé CFF, Ber-
nois et Kbppel Margare-
te, Valaisanne.

Mariage civil
Herrmann Jean - Pier-

re, faiseur d'étampes,
Bernois, et Maire Jean-
fiine - Andrée, Neuchâ-
teloise. — Droz Hubert -
Marcel - Alfred, mécani-
cien , Neuchâtelois , et

Burnier Raymonde. Fri-
bourgeoise. — Bée Ed-
mond - Gérard, menui-
sier, Bernois, et Borga

Giacomina - Giuseppina,
Tessinoise.

Décès
Inhum. Enfant mascu-

lin mort-né, fils de Erard
Constant - César - Jo-
seph et de Marie - Thé-
rèse - Lina née Baume,
né le 18 mai 1955, Ber-
nois. — Inhum. Boichat
Paul - Robert , époux de
Gabriellè - Hélène née

Gygax, né le 19 janvier
1907, Bernois. — Inhum.

Vôgeli née Blanchat
Jeanne - Geneviève, née
le 20 juillet 1916, Bernoi-
se. 

Dr Baud
Nez, gorge, oreilles

absent
du 23 mai au ler juin

VW
1954, état de neuf , de

privé , à vendre. Echange
possible avec VW 1951-52
ou scooter. Autos-Trans-
actions, rue de Neuchâ-
tel 27, Peseux. 
A VENDRE un couch ,
un complet homme ' petite
taille No 64. — S'adresser
au bureau de L'Impartial.

10936

Graphologie Chirologïe
et MARIAGE

Célibataires, ne restez
plus seuls dans la vie, ce
n 'est pas seulement l'ar-
gent qui rend heureux,
le tout c'est d'être deux !
Pour cela adressez-vous à
Mme JACOT, Charmet-
tes 13, Neuchâtel. Reçoit
même le dimanche sur
rendez - vous. Tél. (038)
8 26 21. 

ilieiiMPë
actif et de confiance est
demandé dans atelier de
carrosserie. — S'adresser
au bureau de L'Impartial.

10888

Alpage
On prendrait quelques

génisses pour la pâture
— S'adresser au bureau
de L'Impartial. 10952

Automobilistes
A vendre batterie neuve ,
ainsi que pièces déta-
chées de Citroën. — S'a-
dresser au bureau de
L'Impartial. 10893

JEUNE FILLE de toute
confiance est cherchée

dans ménage soigné. S'a-
dresser Parfumerie Bour-
geois, av. Léopold - Ro-
bert 68, dès 14 h.

A VENDRE pousse-pousse
en bon état. S'adr. rue de
la Promenade 13, chez M.
Schneiter, 2me à gauche,
après 19 h.

PIANO
beau modèle à vendre
avantageusement, ou à

louer Fr. 10.- par mois,
avec faculté d'achat. —
S'adresser les mardis, rue
Numa-Droz 45, 3e étage,
à droite, tél. 2 17 55.
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La manoeuvre neutraliste

se précise.

La Chaux-de-Fonds, le 23 mai.
M. Fatim Zorlu, vice-premier minis-

tre turc, qui séjourne actuellement à
Washington a lancé samedi l'avertis-
sement suivant : « Le monde occiden-
tal a maintenant atteint l'instant le
plus dangereux de l'après-guerre, ins-
tant caractérisé par le jeu de concilia-
tion de l'Union soviétique. La création
d'une chaîne d'Etats neutres à travers
l'Europe aurait immédiatement pour
conséquence la formation de nouveaux
satellites soviétiques. Ce cordon de
nations neutres, calquées sur l'exemple
de l'Autriche, ouvrirait la voie à l'in-
filtration et à la subversion comme ce
fut le cas en Tchécoslovaquie. »

Cette déclaration souligne et précis e
assez bien les caractères de l'o f f e n -
sive neutraliste engagée par l'URSS.

L'Autriche a été le premier exemple.
Neutre et faible...
Telle souhaite-t-on l'Autriche neu-

tre, qui a l'avantage de couper les com-
munications vers l'Est.

Et telle voudrait-on l Allemagne uni-
f iée  dont M. Grotewohl a exprimé in-
génuement la neutralisation désarmée.
Ainsi aboutirait-on, sans coup fér i r  au
démantèlement de la structure militai-
re de l'OTAN en Europe , alors que l'ar-
mée et l'aviation rouges resteraient à
une centaine de kilomètres de Berlin et
à peine moins de Vienne. « La semaine
prochaine , à Belgrade , écrit le « Man-
chester Guardian », on aura un avant-
goût de l'idée que les Russes se fon t  de
la neutralité... »

A vrai dire, et comme le constate un
confrère, « la diplomatie soviétique
escompte trop de la candeur de ses
interlocuteurs. »

D'abord il faudrait instaurer en Al-
lemagne de l'Est et de l'Ouest des élec-
tions libres. Et l'on sait à quoi cela
aboutirait.

D'autre part , comme l'indiquaient les
journaux anglais eux-mêmes, lorsque le
président Eisenhower et les hommes
d'Etat alliés se trouveront en présence
du maréchal Boulganine, ils ne manque-
ront pas de préciser qu'il fau t  s'enten-
dre, sur le mot « neutralité ». Il y a une
neutralité active, telle que la pratiquent ,
par exemple, la Suisse et la Suède , et
qui est faite de prudence et de précau-
tions. Il y a d'autre part une « neu-
tralisation » qui ne signifi e en fai t
qu'une annihilation. D'accord pour la
neutralité de l'Allemagne unifiée , après
des élections libres. Mais à condition
que la Pologne, la Hongrie , la Tchéco-
slovaquie, la Roumanie, la Bulgarie
soient également libres et neutra lisées.
L'Occident , qui a organisé sa sécurité
après l'Orient, a bien le droit de dire
aux Russes : « Après vous, Messieurs ! »

Tel est le langage tenu par la presse
anglaise, qui a cependant jusqu 'ici cher-
ché à modérer les revendications et exi-
gences américaines.

Comme on voit les précisions entraî-
nent les précisions et l'on sait mainte-
nant à peu près dans quels termes s'en-
gageront les conversations entre les
quatre Grands.

— Lourde hypothèque ! s exclame
P« Humanité ».

Espérait-on vraiment à Moscou qu'il
en irait autrement ?

Résumé de nouvelles.

Le maréchal Tito a tenu de son côté
à confirmer que la Yougoslavie n'adhé-
rera en aucun cas au bloc oriental et
poursuivra sa politique indépendante.
Mais il considère que la possib ilité de
coexistence active est une possibilité
réelle.

m • •
Les observateurs annoncent que M.

Khrouchtchev a ouvertement com-
mencé sa campagne, dont le but est
d'enlever les affaires étrangères à M.
Molotov. Ce dernier serait opposé à la
politique de rapprochement avec
l'Ouest préconisée par la nouvelle équi-
pe au pouvoir : Khrouchtchev - Boul-
ganine - Joukov...

m 9 w

On parle ouvertement d'un transfert
en Italie des troupes américaines ac-
tuellement stat ionnées en Autriche.
Cette proposition est à l'étude à l'OTAN
du fa i t  que l'élimination du bastion au-
trichien place la Péninsule sur la ligne
frontale de l'Alliance atlantique.

• m m

C'est le ler jui n que le leader tuni-
sien Bourguiba rentrera dans son pays.

• • •
Conservateurs et travaillistes anglais

sont d'accord pour poursuivre la f a -
brication des armes thermonucléaires.
Cest M.  Morrisson lui-même qui l'a dé-
claré. En Grande-Bretagne l' esprit na-
tional et le souci de sécurité l'empor-
tent sur les compétitions électorales.

P. B.

Le M.R.P. réclame une politique extérieure
française nette et ferme

Le terrorisme en Afrique du Nord inquiète de plus en plus le gouvernement Faure. — La
«Pravda», traitant d'une éventuelle conférence des «grands» a pris violemment à parti

les USA. — En Suisse, le Directeur général des douanes a été arrêté.

«L'ensemble des
problèmes européens

est pose»
affirme M. R. Schuman au congrès

du M. R. P.
Paris, le 23 mai 1955.

Le Mouvement républicain populaire ,
dont le congrès s'est terminé hier en
fin d'après-midi, à Marseille, a pris
des positions beaucoup plus nettes sur
le plan de la politique extérieure que
sur celui de la politique intérieure. En
ce qui concerne le second point, la
proximité immédiate du scrutin séna-
torial et l'approche des élections légis-
latives expliquent suffisamment la
prudence d'un groupe qui fait partie
de la majorité gouvernementale.

[ De notre correspondant )
l de PARIS par télex J

Une mise en demeure
de M. E. Faure

Dans le domaine extérieur, par con-
tre, les aspirations des républicains
populaires sont susceptibles de causer ,
à plus ou moins brève échéance, des
difficultés à M. Edgar Faure, mis en
demeure, par l'ancien ministre Robert
Lecourt, de réaliser ses promesses eu-
ropéennes avant 1956.

Après avoir entendu plusieurs ora-
teurs accuser M. Mendès-France d'a-
voir « assassiné » la communauté eu-
ropéenne de défense et d'avoir fondé
sa politique étrangère sur un nationa-
lisme étroit , la salle se fit attentive
pour écouter e discours de M. Robert
Schuman.

M. Robert Schuman se méfie
de l'URSS

L'ancien ministre des affaires étran-
gères, qui détient actuellement le por-
tefeuille de la justice, regrette , lui
aussi, que l'on ait substitué l'Union
européenne occidentale à la CED con-
damnée sans avoir été défendue.

Pour M. Robert Schuman, il est évi-
dent que la Russie soviétique , en dépit
de son comportement actuel , n'a pas
abandonné son objectif qui est de ren-
dre inopérants les traités signés par
la France et les puissances occidentales.
C'est la raison pour laquelle 'URSS
tente de neutraliser l'Allemagne, neu-
tralisation qui serait celle de l'Europe
occidentale toute entière et amènerait
le retour à la stratégie périphérique.

L'ensemble des problèmes européens
est désormais posé, affirme encore M.
Schuman. C'est pourquoi la politique
extérieure française doit être menée
avec netteté et décision , en vue de la
réalisation d'une Europe unie. L'aver-
tissement ainsi donné au gouverne-
ment et aux autres membres de la
majorité, notamment à la fraction
gaulliste, est clair. La condamnation
du neutralisme prononcée ensuite par
M. Georges Bidault et son appel à la
vigilance l'ont encore renforcé.

De là à parler d'ultimatum à M.
Edgar Faure, il y a plus qu'une nuance.
Le président Teitgen (réélu président
du MRP), dans son discours de clôture
du congrès de Marseille, n'a-t-il pas

lui-même souhaité que , chacun tenant
ses engagements, la majorité gouver-
nementale actuelle reste cohérente jus-
qu 'aux élections de 1956.

Le MRP veut éviter
que le parti communiste

soit l'arbitre des élections
MARSEILLE, 23. — AFP — Le 21e

congrès national du MRP réuni à Mar-
seille a adopté à l'unanimité une
motion de politique générale dans la-
quelle il condamne « tout système élec-
toral qui pourrait faire du parti com-
muniste à la faveur de coalitions né-
gatives ou d'alliances neutralistes, l'ar-
bitre des élections ».

L'Assemblée générale de
la Société neuchâteloise

d'utilité publique
a eu lieu samedi à Malvilliers
Elle se déroula samedi dernier , à

Malvilliers dans une ambiance de fête
créée par les enfants du « Vanel » dont
les chants et les rondes furent applau-
dis par les participants qui admirèrent
également les dessins et les travaux qui
décoraient la salle.

En ouvrant la séance, M. Béguin , pré-
sident , rappela la mémoire de M. Au-
guste Romang, emporté par un acci-
dent le 8 janvier et qui présida la so-
ciété de 1943 à 1953, lui donnant une
impulsion remarquable ! La maison
d'observation « Le Vanel », le Service
médicopédagogique, l'Office social neu-
châtelois, le Centre médico-social : au-
tant de réalisations dues à la collabo-
ration de la SNUP avec le conseiller
d'Etat Brandt qui dirigeait le Départe-
ment de l'Intérieur durant cette pé-
riode.

L'assemblée passe ensuite aux nomi-
nations statutaires. M. J. A. Haldimann,
préfet des Montagnes, remplace M. Ro-
mang dans le comité de la S. N. U. P.
M. Charles Guye, démissionnaire, est
remplacé par M. J. J. Gauchat , pro-
fesseur , dans les différentes commis-
sion dont il faisait partie. M. le Dr R.
Levi est nommé membre de la com-
misison de surveillance des institutions
de Malvilliers.

La « Pravda » critique violemment les U. S.A.
Prélude à la Conférence des «grands»

MOSCOU, 23. — Reuter. — La «Prav-
da», dans un éditorial publié diman-
che, attaque les premières démarches
effectuées par les Américains et les
Britanniques à propos d'une conféren-
ce des quatre Grands et écrit :

«La nouvelle que les ministres des
affaires étrangères des Etats-Unis, de
la Grande-Bretagne, de la France et de
l'Union soviétique se sont entendus sur
les buts et les méthodes d'une confé-
rence des chefs de gouvernements de
ces Etats, a été partout accueillie avec
faveur. Cela est fort naturel et com-
préhensible. Les peuples veulent la fin
de la guerre froide, le rétablissement
de la confiance internationale, la fin
de la course aux armements, la ré-
duction des armes et des effectifs, l'in-
terdiction des armes atomiques et de
la bombe H, la création d'un système
efficace de sécurité collective, le réta-
blissement de relations économiques
normales et une collaboration amicale
de tous les peuples dans tous les do-
maines.

Tout cela explique que les milieux
dirigeants des Etats-Unis, qui étaient
hostiles jusqu 'il y a peu de temps à
l'idée d'une conférence des quatre
Grands, ont soudainement modifié leur
attitude et se sont déclarés prêts à y
participer. Ce changement d'attitude
des chefs des Etats-Unis serait louable
si certains faits ne nous contragnaient
pas à croire qu'il est dû non à un souci
de paix, mais bien dicté par d'autres
motifs qui n'ont absolument rien à
voir avec une détente de la situation
internationale. Ce que l'on veut , en réa-
lité, c'est ce qu 'en montre l'interview
de M. John Foster Dulles, secrétaire
d'Etat et du président Eisenhower dans
un programme de télévision où, selon
des informations de presse, on a cher-
ché par une « projection spectaculaire »
à faire l'étalage de la force et à la glo-
rifier. Il ne s'est agi , en fait , dans ce
« numéro de télévision » que d'une ma-
nifestation de la politique de force de
Washington-

enroniaue jurassienne
La Perrière

Deux soldats blessés
dans un accident de la route

Dimanche matin , vers 7 h., une jeep
montée par deux soldats de l'école de
recrues des troupes légères motorisées
de Thoune , dont une compagnie est
stationnée à La Ferrière , a dévalé au
bas du talus, d'une hauteur de plusieurs
mètres, et s'est renversée fond sur fond.
Les soldats, qui occupaient la machi-
ne sans permission, ont été Conduits
assez sérieusement blessés à l'hôpital
de La Chaux-de-Fonds ; l'un d'eux
souffre d'une fracture à la hanche et
l'autre d'une fracture à l'épaule.

M. 0. Zippfel parie des conséquences
de la concurrence croissante dans le secteur des importations

A l'assemblée de l'USAM

BERNE , 23. — L'Union suisse des arts
et métiers a tenu en fin de semaine
son assemblée ordinaire des délégués.

L'assemblée a approuvé le rapport de
gestion et les comptes de 1954.

Après les différents points à l'ordre
du jour , M. Otto Zipfel , délégué du
Conseil fédéral aux possibilités de tra-
vail , a fait un exposé sur la politique
conjoncturelle et dit notamment : Sous
la pression de la concurrence qui se ma-
nifeste dans le secteur des importa-
tions, c'est l'acheteur qui tend aujour-
d'hui à dominer le marché et non plus
le vendeur. Dans toutes les branches
où se font sentir les effets de la con-
currence, l'économie s'oriente vers un
volume d'affaires le plus grand pos-
sible et non plus vers des marges de
bénéfice élevées. Cette situation est
sans doute moins séduisante pour cha-
que entrepreneur individuellement ,
mais elle est préférable du point de
vue de l'économie générale car elle
freine l'inflation et conserve intacte la
valeur de l'argent et le pouvoir d'achat.

Les réserves pour lutter
contre un éventuel chômage

La loi sur la constitution de réserves
de crise est en vigueur repuis trois ans
et demi. Durant ce laps de temps, les
sommes mises de côté à ce titre se sont
élevées à 256 millions de francs et con-

tinuent à augmenter. Si l'on ajoute le
montant des impôts à rétrocéder, c'est
une somme de 330 millions environ qui
sera ainsi mise à la disposition de tra-
vaux pour le temps de crise. A cette
somme il faut ajouter les 120 millions
du fonds de l'impôt sur les bénéfices
de guerre qui seront libérés par la Con-
fédération , à condition que les contri-
buables doublent la somme par leurs
propres moyens, pour les investir en
temps de crise. La mise en oeuvre de
ces réserves permettra de procurer aux
personnes menacées par le chômage
non pas n'importe quel travail, mais un
travail dans leur profession, au lieu-
même de leur domicile et, si possible,
à leur place habituelle.

Solidarité des branches économiques
L'économie suisse forme un reseau

extraordinairement complexe et serré.
Le sort de chaque branche est étroite-
ment lié à celui des autres. Les expor-
tations, le tourisme et le bâtiment fer-
tilisent toute la vie économique de notre
pays. Le pouvoir d'achat de larges sphè-
res de population constitue un facteur
primordial de prospérité. Il est donc né-
cessaire de tenir compte des intérêts
de ces secteurs fondamentaux de notre
économie.

Comme la concurrence internationale
ne permet pas d'élever les salaires à
volonté, nous devons nous efforcer d'af-
fermir le pouvoir d'achat en observant
une juste mesure dans le calcul des
prix. A cet égard , notre régime actuel
constitue une certaine garantie que la
situation présente pourra se mainte-
nir

Nos relations commerciales
avec l'étranger

Dans l'établissement de nos relations
commerciales avec l'étranger nous ne
devons pas oublier que celui qui veut
recevoir doit aussi donner. Tout pays
qui veut exporter doit être disposé à
importer et l'entrepreneur ou l'artisan
qui veut réussir doit aussi donner à
ses concitoyens des chances de succès.
Telles sont les considérations qui doi-
vent inspirer notre politique économi-
que. La meilleure manière de conduire
notre économie à travers tous les
écueils auxquels elle est exposée, c'est
d'élargir notre horizon et de ne pas
songer uniquement à l'immédiat.

Prévisions du temps
Beau temps. Cet après-midi faible

bise sur le Plateau. En plaine au nord
des Apes températures maxima com-
prises entre 15 et 20 degrés, nuit fraî-
che, danger de gel surtout dans les
endroits exposés. - -

A l'occasion de la présentation des
rapports et comptes de l'exercice 1954,
M. Béguin remercia le Conseil d'Etat
pour la compréhension et la bienveil.
lance qu 'il ne cesse de témoigner à noj
deux institutions et félicita M. et Mme
Miéville et leurs collaborateurs pour la
distinction avec laquelle ils accomplis,
sent leur tâche difficile.

Après avoir donné un aperçu des
emoptes de la société qui bouclent pat
un léger boni , M. Ganière , caissier , cita
quelques chiffres relatifs au coût des
travaux exécutés à la Maison d'éduca-
tion « Les Sorbiers ». Il s'agit d'un mon-
tant de plus de 300.000 fr. couvert pat
une importante subvention de l'Etat
prélevée dans le fonds des oeuvres d'u.
tilité publique, par les dons d'indus-
triels généreux et par la part des bé-
néfices de la loterie versée à la S. N.
U. P.

Le directeur du Service médico-péda-
gogique , M. le Dr Lévi résuma l'activité
de ce service en mettant l'accent sut
les progrès de la psychologie et sur les
méthodes employées aujourd'hui poui
venir en aide aux enfants retardés ou
difficiles.

M. Montandon , président de la Com-
mission neuchâteloise de la Loterie ro.
mande se fit un plaisir de signaler qu 'à
fin 1954 les versements effectués pai
la Loterie à des oeuvres de bienfaisanci
et d'utilité publique du canton se mon-
tent à plus de 5 millions de francs.

Il appartenait à M. Paul Humbert
directeur de l'Office Social neuchâte-
lois de mettre en évidence l'activité
intense de cet Office et de donner à
l'Assemblée des précisions concernanl
les nombreuses collectes et loteries or-
ganisées chaque année dans notre can-
ton.

Pour terminer, M. J.-P. Miéville fil
un tableau réconfortant de la vie dei
maisons qu 'il dirige où grâce à la col-
laboration de chacun, les enfants qu
leur sont confiés s'épanouissent dam
une atmosphère paisible et détendue.

Dernière heure
Le terrorisme reprend

de plus belle en Algérie
CONSTANTINE, 23. — AFP — La

fin du Ramadan a été marquée, di-
manche en Algérie, par une activité
accrue des terroristes. Dans le dépar-
tement de Constantine, une bande de
hors-la-loi forte de 60 hommes a at-
taqué le poste de Kheirane. Les tirail-
leurs ont réussi tout d'abord à repous-
ser les assaillants puis, aidés de l'avia-
tion, à' anéantir la bande. Le poste de
Guentis a aussi été attaqué à coups
de grenades.

Dans l'ensemble du département de
Constantine, 77 personnes ont été ap-
préhendées pour vérification d'iden-
tité.

Le Maroc qui fêtait la fin du Ra-
madan a été dimanche le théâtre de
nouveaux exploits de la part des ter-
roristes. Plus d'une dizaine d'incendies
faisant pour deux millions de francs
de dégâts ont été allumés en de nom-
breux endroits.

L'incendiaire de Grandson
a été enfin arrêté

GRANDSON, 23. — L'arrestation du
coupable a produit un net soulagement
dans la région , où les incendies qui se
succédaient à un rythme rapide
avaient semé une inquiétude compré-
hensible. L'incendie d'hier soir s'est
produit à 23 h. dans un hangar de bois
attenant au bâtiment principal des
abattoirs communaux de Grandson qui
se trouvent à la jonetnon du chemin du
Guiguet et de la rue Jean-Lecomte, sur
la route de Giez , près du café de la
Charrue.

Immédiatement alerté, le PP de
Grandson se porta sur les lieux avec
une moto-pompe et quatre lances. Peu
après minuit, les pompiers, commandés
par le major Pilet, avaient maîtrisé le
feu , mais le bâtiment, local où l'on
parque le bétail avant de l'abattre, était
complètement détruit. Les dégâts s'élè-
vent à quelque 10.000 francs. Le bâti-
ment abritait des chars de bouchers et
du matériel d'abatage.

Dès que le sinistre fut signalé, la po-
lice de sûreté exerça une surveillance
constante aux alentours des bâtiments
voisins.

Voici encore quelques détails :
Le commissaire de police de Grandson,
M. René Chatelan, avait aperçu quel-
qu'un fuyant des lieux de l'incendie ;
comme c'était une personne qu'il soup-
çonnait et qu'il surveillait, il se rendit
dans sa chambre en compagnie de l'a-
gent André Pittet, et l'arrêta sur-le-
champ. Il s'agit bien d'Albert Pichard,
âgé de 18 ou 19 ans, apprenti cordon-
nier chez M. Vuillamy, à Grandson. Ce
jeune homme est originaire de Bex ; H
était orphelin et à la charge de l'assis-
tance publique.

Il à reconnu être l'auteur de tous
les incendies qui ont éclaté dans la ré-
gion depuis quelques mois.


